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- PATENAUDE, CARIGNAN & CIE
Easy-0ff et Anatole vont-ils bluffer les électeurs

de Jacques-Cartier ?
marccemree

LAMPIONS DANS LE VIN SUR
A première vue, il semble-

rait que M. Carignan fut un
homme d'importance, du
moins à ce qu’il nous annon-
ce. D'importance cn quoi? Où
sont les états de service de M.
Carignan? Incarne-t-il en lui,
à ce qu'il semble vouloir nous
faire croire, toute Ja noblesse,
toute la bravoure, toute l’ab-
négation de l’ancien ct fa-
meux régiment de Carignan?
Ceux qui connaissent le fanto-

 

M. Anatole Carignan, can-
didat conservateur dans Jac-
ques-Cartier, pose au capitai-
ne Fracasse. T1 ne rêve que
d'assemblées contradictoires,
où les coups de gueule alterne-
raient avec les coups de poing.
Si M. Carignan continuait
d’être aussi pourfendeur, il lui
manqgucrait, en toute vraisem-
Lblance, quelques dents avant
la fin ge la campagne. Je ne
demande pas l'adresse de son  dentiste, afin de ne lui pasiche rigolent à cette idée.
faire de réclame, à ce mon-! Est-ce lorsqu'il fut maire—

“eur, puisque c’est contreles! oh! pas pour longtemps!—de
règlements de la profession, Ville LaSalle, que M. Cari-

Mais je suis sûr que M. Ca-; han fut quelqu'un? Mais on
rignan bientôt s’apaiseru. M.| sait que M. Carignan dut quit

Carignan me fait l’effet d'étre; ter son poste, et pour cause
l'un de ces bravaches qui nef La destinée de M. Carignan
sont terribles qu’à une livuc'a été à peu pres celle de la
de distance. Si vous les ap-! maison Patenaude et Cari
prochez, ce poing menaçant, gnan. Personne n'ignore le
campé sur Ja hanche, se des-| avatars de cette maison, et

vigoureux | particulièrement, ceux qui on‘
“shake hand”, el vous enten-‘ placé de l'argent dans Une
tes une voix à la Tartarin def{aussi mirobolante aventure

Tarascon musir à votre oreil-; Les révérends pères Jésuites|

serre pour un  to; “Comment g'ca va, mon’ pourraient là-dessus nous er
Leon?" “dire quelque chose. 11 est vra’

M. l’atenaude avuit jugé que les pauvres victimes, en
prudent, dans sa dernière A'impant l'escalier, éfilaien’ oo ‘ jdevant une niche où brulait
campagne de Jucques-Cartier
dont les échos ébrantent en. ; ; ;
core l'atmosphère, de ne pas., Or ce iampion, il est sym-,
tenir de ces meetings qui d’or- bolique: c'est toute l’histoire
dinaire tournent au pandemo-'de M. Anatole Carignan, pro-
nium dans les centres urbains, |ibitionniste  outré  depuis|
où les claques sont si faciles qu'on ne vend plus de vin (Jey
à organiser, et l'on suit que! laisse à ceux qui en ont gouté
Jacques-Cartier se compose! de le qualifier) de In maison

pour moitié de villes etde vil-j Patenaude et Carignan, et|
lages. homme d'église si ses génu-!

Fort modeste, M. Carignan: flexions sont susceptibles de]
lui rapporter les gros sous,proclame qu'il mettra au fond {222 à

de su poche son adversaire, {#Prêès lesquels il court, sans
ès, depuis toujours. {M. Victor Marchand, et qu'il, Ut

empilera dessus l'hon. Alex-, Pourquoi ne
andre Taschereau, premier| pas avec Fasy-Off, ‘‘celui qui
ministre de Ja province, l'hon.! s’est sauvé de Sauvé pour de-
Honoré Mercier, ministre desivenir un sauveur et qui n’est

+ jour et nuit un lampion.

’ - + ’ 1 . ’

l'erres et Forèts, M. Théodule, plus qu’un sauveux”, selon
Rhéaume, député de Jacques-!l'expression en cours dans

Leclair, ex-maire de Verdun,;la firme Patenaude. Carignan
et quelques autres ‘p'tits me-:et Compagnie?

|.

s'associe-t-il|au cours duquel aucune syllahe ne

traordinaire

sourds-mue:s dont
entre les discours, roulaient sur la
veinture, la poésie et la seulptur=.

Cartier à Ottawa, M. J.-A.-A.° Jacques-Cartier, pour fonder|M. Eugène Graff, président du

cieux le plus applaudi
nés” de même espèce. DR. OX |
   
 

Protestation de la
ligue des Proprios

 

Nous Tecevons cette communica-
ion que nous insérons intégrale-
nent:

1925,Montreal, 18 novembre

Monsieur Gilbers farue, dire-teur,

4x ‘L'Autorité Nouvelle”,

T4, rue Scint-Jacques,
Montréal.

Cher Monsieur .—-
Dans son edition de dimanche

dernier, votre journal lairse enten-
dre que lu ligue des Propriétaires
de Montréal dont je suis le Prési-
lent. ferait partie d'un groupe de
Îtoyens qui seraient opposes au
lomité Exécutif.

Je liens, M. Larue, à vous dé-

urer, une fois pour tuute, que la

* Ligue des Propriétaires de Munt-
réal, compusée d'au delà de douze
rents citoyens respectés es resput-
tables, ne s'occupe aucunement de
potitique; n'entend favoriser ni vu

mouvement politique, ni au-  cut ¢
‘une candidature, de près, ou de
ait,

La Ligue des Propriétaires n'a
un but et qu'une nnsson, com
ve vous pourrez le cunstater par
‘entète de son programme; lene
niller nu développement de la
“té de Montréal, et nu bien-être
fo ses contribuables”; voila le but
dtime de lu Ligue des Propet ie
‘es de Montréal, et rien autre
hose,

Pans le moment actuel, lu Ligue
+ fait un apdtre d'un mouvement
à l'effet de régler, le plus tôt pus-
ble, et à l’avantage des contri-
wales de cette Vide, l'impertau-
e question des pavages. Votre
ournal Gi dimanche, que nombre
le citoyens lisent, a là, l'occasion
‘avorable de défendre les intéréts
tes contribuables, eu traitant de
ette question do puvage, que tous
oudratent voir régler.

Esptrant que vous voudrez bien
reproduire celte lettre dans votre
journal, afin de voir iaparaître
impression qu'il a pu produire par
son édition de dimanche dernier,
an relatant une information qui
vonuit do source certrinement cor
ronée,
Jo me souscris, M. Laruc,

Votre bien dévoué,
W. LAJEUNESSE,

Président de ia Ligue des l'ru-
priétaires de Montréal.

 

Réflexions d’un abruti
les rèves coûtent cher,

tout lorsqu'on en épouse un.
—leu modes viennent de Paris,

mæls les jambes sont de l'étoffe du

RIT

para.

—luv Chapman Andrews, du
Neæe Vork Mureunm, un duvnndl

du désert de Cobi, avec dec veufs
de dinosaures de dix millions d'an-
néas d'exiatener. Îls ne = nb pas
précisément frais naix ile sont  moins Ages que le projet d'expesis
Yon da Montréal, ;

Accaparements iilicites
'

Un Italien # été condamne « unte
amende de 104, hier matin, par le‘
juge Décarie, pour s'être apprevi- |
Sionne de gaz à même le gros
tuyau, sans s'embarrasser des tors

 

malités du compteur. Le juge Lie-|
catie lui a nccordé un de'ui ruse
qu'au 10 décembre poe paves Fas’
mende. Si l'amende n'est pass
payee, le prévenu fera un mois de
Prison, ;

Ed Thompson, un noir, n ts
bien mieux partagé du sort. 11,
avail utilise le courant electrique:
de 1x compagnie cu détriment de
cette dermicre. La loi stipule cn
pareil cas une amende de $100,
mais on a oublic d'y ajouter Vale:
ternative de la prison nu cas de
non paiemen tde 'amende. Thomn.!
sou on pris l'affaire avec beaucoup
de détachement el a annonce au
juge qu'il possedait quelque chose
comme un lit ct peut-être une
chuise. |

|

 

Le Charleston est une |
menace pour la soli- |

dité des édifices.
tspeciut à “L'Autorité Nouvelle ‘}

Buffalo. N.-Y, 21, Peter-C.!
Kern, inspecteur municipal des!
édifices vient de notifier tous les:
propriétaires de salles de danse
qu'ils ve duivent plus laisser dun-
ser le Charleston, sous pene dan.
nulation de leur permis.

i

M. Kern dit que si les danseurs,
tournaient autour’ de la salle, il:
n'y aurait pas de danger pour a
sotidite de d'édifice. ‘Muis, dit-il,
imagginez des centaines de person.
nes tenant ii lu même pince,
sautant of faisan( -mille contor.!
sions, il n'y à pus Un plancher sus.
ceptible de resister semblable
pression”.

UN
Dans?

äaon testmment, madumie Elizabeth:
Allen a Inissé à son mari disparu|
In somme de $1.00. La remarque
suivante accompagne le loyn:"C'est
tout ce qu'il vaut”.

<e
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MARI “CHEAP”
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La veuve de quatre
meurtriers se marie

une cinquième fois

   

(Spevis! à “L'Autorité Neuvelle™)
Sacramento, Cal. 21,-—Madame

Eva Bollinger, veuve de quatre
meurtriers, apnée de 56 ans, vient
de vr vesari rate cctquecuste Toa
à Calvin-C. Willisemna, charpentier.|
4% anne Le mwnringe n en Ney at

Gahan, Lore de la pendaison dot
son guatricme mario madam. Mol;
Juyrer prétendait que tous les hou;
mes talent des hrutes qu'elle ne;
voulait plus voir, mais elle n chan. |
ge d'avis une fois encore. Amour, |
voilà Lien du tes conpx,

‘muets ne transporterait-il pas ses

‘pénates a notre Chambre des
| Communes?
' VULCAIN.

| sell, antiquaire bien connu, se’
quelques-unes de ses paroles,

Îfre d'une indigestion de bile, aie-

fan's

74 ST-JACQUES.
Tél. MAIN S492 - 6847.

i
!

 

de vue conscrvaleurDu point
aussi bien que libéral, de tous les
points de vue du reste, le rcsulatt
d'une élection comme celle de Hu.
ron-Nord cst un déni de justice
électoral. Pourquoi appeler les
électeurs aux polls, si l'idiotie ou

canaillerie ..d'un .sous-officier
rapporteur peut annuler leurs vo-
es? Autant charger ces fonction.
naires d'une journée d'élire eux-
inêmes les représentants du peu-
ple. Le juge qui a pris sur lui
l'annuler 178 bulletins parce que
le sous-officier rapporteur avait
égligé d'en enlever les talons, et
le donner la victoire au candidat
attu s'est montré un vrai juge.
mtarien,

* -* .

Scene en Cour juvénile, Un
arçon de 13 ans est amené de-
ant le tribunal:
—Sais-tu lire, aais-tu ccrire? de-
anda le juge Lacroix.

—Non, monsieur, j'ai jamais élé
l’école.

—Ton père, lui,
d'est-ce qu’il fait?
—Y sait pas lire et y

arfois du charbon.

-—Et ta mere?

—A sait pas lire non plus, a lave
es planchers dans an hotel, avec
A socur,
—Ton frere?
~~Jen ai un qui

es quais.
—Tes autres freres?
——J'en ai un qui est à l'Univer-

site.
—Ah! Ah! c'est mieux, celte

fois, fit le juge, et que fait-il a
‘Université?
.—Ben, j'vas vous dire. m'sieur

le juge, mon p'tit frère, lui, il est
«ans un flacon d'alcool. C'est les
‘octeurs qui l'ont mis la, afin de le
conserver.

sait-il lire?

chariie

travaille sur

Des scènes d'un enthousiasme
nouveau genre viennent de se pro
duire au Grand Palais des Champ
Elysées, à Paris, nlora que 500
perwonnes écouterent un discours

tut proférce. Seuls les applaudis-
sements rompirent Je silence ex-

qui régnait dans la
I! s'agissait d'un congres de

les discussions,
alle

ngres, délegue par le gouvern--
ent français, fut l'orateur sile.-

Pourquoi ce congres de sourds-

  Le comble du sosisme

 

Un antiquaire américain in-
vite a identifier lui-même
son propre cadavre.

 

Louisville, Ky, 21. — Man-.
dé en hate oda morgue d'in-,
dianapolis, afin de Ciaent-
fier lui-même. à In ‘uit> de
son suicide, W.-FEdwin Rus.

frotta d'abord les yeux. se
palpa et décida d'en avoir le

; coeur net, Il fit le voyage, vit! parce qu'elles prouvent qu
ty avait gros de bisbille dansson propre sosie dans un cer-©

cueil. Le sosie en question, qui!
avait laissé une carte portant!
le nom de E.-W., Russell, avait!
poussé le sosisme jusqu'à,
avoir une jambe plus courte
que l'autre, comme l'antiquai-
le. Ce dernier reconnut telle-
ment sa ressemblance dans lu
macchahée qu’il avait sous les
veux, qu'il ne put s'empécher
de dire aux autorités de la
morgue d'Indianapolis:
—Nj j'avius bu un ou deux

Verres, ce qui ne n'arrive ja-
mais, J'aurais juré que j'étais
mort sans m'en apercevoir!

LES BRIQUES
D'ATHOLSTAN

meneur

Pan: =a Feuille, jaune de dept,
le “Star”, édition de lundi, 1% no-
vembre, fe noble baron l'oignarel-
Atholstan, Jance en éditorial des
briques, Aussi bien à M. King qu'à
son ancien amt Meighen, leur con-
testant les qualités de chefs de
parti. ll leur conseille d'étudier lan
vie des ‘‘géants” de notre histoire
politique.

De la part d'un feux bonhomme
rome le propriétaire du “Star”
M. King ne pouvait s'attendre À
des fleurs, mnis M. Moeighen, lvi.
a le droit de s'étonner d'une telle
brique.

It est évident qu'Atholstan souf-

puis la veste remportée par si
créature Ensy-Off, le sauveur mus-
que et manqué de la provirce.

What's nest?

ILSAVAIT APPRECIER
UNE FAVEUR

{Fraser à l'Auturate Nouvelle +
Los Angeles, Cal, 21 Un wa-

toyeu de ba salle vient de luisser,
dans son testament, Une some de
dix mille dollars, à la Jeune femme
qui refusa de l'épouser, il v a
cinq ant ll a prouvé, pretend-on,

#uvait unurécies uno favews.
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MONTREAL, DIMANC HE, 22 NOVEMBRE 1925

 

Il ne s’en ira pas pour le
Beatty contre le creus

plaisir des tories. — M.;
age du Saint-Laurent.

 

CANDIDATURE D'UN DEGOMME DANS
JACQUES-CARTIER.

 

Ottawa, 21. — L’hon. Lyon
Mackenzie King a déclaré à
votre correspondant qu’il n’a-
vait nullement l'intention de
se retirer de la vie publique.

“Je n'ai pas, dit-il, l'inten-
tion de me retirer de la vie
publique, et je n’y ai jamais
songé. Evidemment, le vart!
tory ne souhaite rien tant que
de me voir me retirer. Le pu-
Llic devra apprécier toute ru-
meur de ce genre comme ve-
nant de cette source tout com-
me tant d'autres et qu'elles
sont une partie d’un program-
me concerté de fausses repré-
sentations et de mensonges|
qui ont été plus que jamais à
l'honneur durant la dernière
campagne. IFrustiés sur un.
point, nos adversaires politi-
ques, dans leur frénésie d'ar-;
river au pouvoir, prennent lesi
derniers movens, Je leur von-
seille, ainsi qu'à tous ceux qui.
pourraient se laisser prendre,
à ces racontars, d'attendre les
événements,

*

 

+

Toronto, 21, — M. E. W.
Beatty s’est prononcé contre
le creusage du Saint-Laurent.
I! prétend que ls peine em-
porterait le profit et que le:
projet de faire remonter les
transatiantiques à  l'embou-!
chure des grands lacs est im-,
praticable.

s

Le grand probleme pour ie!
Canada est d’exporter tout.
son grain au lieu d'en laisser’
une grande partie sortir par;
les ports américains. IE n'y a
pas de raison pour que ies
ports canadiens n'accaparent
pas tout lu blé canadien, puis-!

‘chanel, ministérielle, et Ana-

que la distance aux ports ca-
nadiens est moins grande. M.
Beatty déclare qu'il vaut;
mieux terminer le canal Wel-'
land, qui améliorerait senai-i
blement les conditions dans,
l'exportation du blé canadien.‘

M. Beatty déclare aussi que’
la condition des affaires s'a-
méliore sans cesse et que le
Canada est sur le point d’en-’
trer dans une grande ére de
prospérité. Pour lui Jes pessi-
mistes n'ont aucune raison de
pousser leurs lamentations à
l'heure actuelle.

» e e

Québec, 21, — L'approche
des élections particlles pro-
vinciales soulève un intérêt
inaccoutumé, surtout celle de
Jacques-Cartier. On prête à
un groupe de mécontents.
rancuneux du fiasco de l'en-
quête sur la regie des li-
gueurs, de soulever une troi-
sième candidature, à part
celles de MM. Victor Mar-

tole Carignan, opositionniste.

Ces grincheux sont =i an-
xieux de pousser leur ours.
qu'ils vont jusqu'à l'espionna-:
ge pour voir ce qui mijote;
dans les deux grands partis."
Leur candidat serait un an-|
tien fonctionnaire de la Com-,
mission des Liqueurs, dégom-!
mé pour %onnes el valables:
vonsidétations. Comme ce.
monsieur ne réside pas dans;
le comté«de Jacques-Cartier,
it n'est pas probable qu'il re-.
cueille plus d'une demi-dou-:
zuine de votes, à condition,
qu’il veuille sacrifier son dé-©
pot en amenant.

  

M. MONTY DECOUVRE
PETITS POTS-AUX-ROSE

 

Ca chauffait jeudi soir. à
l'hôtel Mont-Royal, alors que
l'hon. Rodolphe Monty décla-.
ra que «à M. Meixhen n'étuët
pas Venu dans la province de.
Québec, aux dernieres elev-,
tions fedérales, c'était parcee-
qu'on en aviit dissuade, Cet-
te déclaration provequa ane
pas-e d'armes entre M. Cahan
et M. Monty, M. Cahun pre-
tendant qu'il n'avait trempe
pour rien dans cette machi-
nation à laguelle il ne erovait
pas, De son côté. M. Moniv
eut des paroles ameres
l'adresse des faux indépen-
dants genre  latehaude. e:
Nous reproduisons plus has

Patrie”rapportées par La .
1
at

les rangs de l'opposition, lors
de la dernière campagne
électorale fédérale dans Ja
province de Québec. M. Mon-
tv n'a pas caché non plus son
ressentiment contre al
ciens amis qui l'uvaient poi-
gunrdé dans le dos,

“Nous devons etre conser
Vateurs où liberaus, da M.
Monty, pour Meivhen ou pour
King. Ceus gmt ont ole clus
dans lu provinee aux dervie-!
res élections se présentèrent!
comme des conservators ou
court. Dans mon comté, j'ai
dû lutter seul. La publicité des,
journaux me fut refusée. U vo
a eu Un fascieule hebdoma-'
daire à qui J'ai donné S8E,500
vn Dans, ot lorsque j'ai voulu
aveir un article signe de moi,
il m'a refusé Vhospitahte de
ses colonnes,

SES

“Fai combattu en conser-
vateur el fait tout ce que j'ai
pu. Je ne me plains pas, Du-
rant 83 ans et surtout depuis
4 ans, j'ai fait ce qu'il m'a été

posible de faire pour mon

parti. Je ne pousse pas des

plaintes parce que j'ai été dé-

fait. Je pardonne, mais en

meme temps je n'oublie pas

ceux qui se disaient mes amis

et qui m’ont quitté. I! se peut
que je ne hrigue plus les suf-
frages. Mn santé et mes fi-

tances, car je n'ai pas recu

UN sou pour ma campagne, ne
me permattrent sae Te

de conte

 
de

commenver senvent

fatigues et de telles

ses, Toutefois je serai encore

prèt à répondre à l'appel d

mon chef.

PLUSIEURS |
SES EX-AMIS

‘Fi ce tournant vers M. Ca-
han. M. Monty ajouta ava
chergie: dite--vous ani! aa
pas été trompe? Prenez-vous
M. Meighen pour in Lge)
M. Patenaude a aszez dela
ré qu'il était contre les idées
impeértalistes de Meiseh à
Saenériennisation Jde Ning,

Aprés ces paroles,
He podvni, pas venir. On le Ini
défendi. H obéit alors mais
ii viendra bivniôt dans Dagnt.
Chela prend un Canadien
trancais pour prendre ‘a dé-
fense d'un Anglais absent

Done, M. Meighen va ve-
niv dans Bagot et 1 parlera
avec M, Monty.

Fasy-OftT sortira-t-i fe sa
tombe et ira-t-il se lamen es
aux côtés de sa victime. M.
Monty?

l'avenir nous reserve encu
re de cocasses surprises,

 

Meishe.:

 

Convention de montreurs
d'ours et internationali-
sation de la monnaie

 

Teecind à “L'Auterite Vouveiu T1

tGersheim, Hesse, 21, «A New-
York, - l'ane dus plus catienses
conventions ayant eu lien en Ale.
magne, depuis l'armistice, est cet-
tanement celle des mantreurs
d'eurs, qui groupa ici 250 membres
de cette ussociation. On a naturel-
lement parle de l'entruinement dus
plantigrades et aussi de l'internn-
wnnlisation des gros sous,

Cambrioleurs modernes
qui se contentent de ;

voler le chien de garde!

«NS “F'Autorite Nuuvelle"+ ,pesial “

* ow-Redford, Mass, Z2t. -- Les
cambricleurs sont parfois rigslos,
à preuve ce qui suit. Mlle Roset
Desjardins, diésireuse de se protes
rer contre eux, acheta un * bull-
dogue” à la mine peu rassurante. |
Elle l'installn chez elle et s'en fut. |
rassurée, Maxasiner. A son retour.‘
elle trouva son logis sens dessus’

 

dessous, Les malfniteurs ne lui
avaient cependant rien dérobe à
part le feroce “bull-dog”, gardien
de ses pénates.

Feu Madeleine Clerk :

  

Nou sapprenans la mort de Ma-
deleine Clerk, enfant de M. Wal-:

= , ; + : t ; :
ter Clerk ingénieur edvil 669 pid aad Tos dates pees ait (rottosr four; hier
Fremblay, Cote-des-Neiges, In dé-!
funto était axée de 9 anx et 10
dbdvecs este Lal motte, [ter apres.

midi. à Fhôpital NainteJustine
les tunerailies aurant bow Line

dépen-[di matin,5 heures et 80 minutes. Hounen, 490 vue Chatley a
ù l'église de la Câte-des-Neiges. Let
départ auva lieu à N heures ct 75]

Cate!
4

au No 638, tue Tremblay,
dashadNT

“J’entends grincer la scie et tomber le
marteau.”

FCC
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LA REINE ALEXANDRA
La mort delareine douai-

rière Alexandra, à un âge
avancé, plonge l’Empire dans

-le deuil.

Femme admirable, épouse
et mère tendre et dévouée.
elle partagea la gloire et le
trône du père de l’entente cor-
diale. Ses multiples charités
et la cordialité de ses récep-
tions laissent derrière elle un
souvenir impérissable.

C'est par de telles vertus
hautement démocratiques que
les souverains de l'heure se
font aimer et maintiennent la
stabilité de leur trône et la
suprématie des coutumes con-
tre l'ouragan révolutionnaire
qui souffle sur le monde.

Les pépins de M
Esiof-L. Patenaude

L'hon. juge Coderre a an-
nulé ce matin. par jugement
rendu en Cour supérieure.
s’evaluation d'un terrain up-
partenant à M, Esiof-L. Pate
naude, et situé à angle des
boulevard= Crémazie € Sunt.
Laurent,

Ce terrain. messrunt 0 ar-
pents, avait été estimé par les
assesseurs comme (errant du
construction au priv de S16.
000, M. Patenaude our enait
que lu terre étant utilisée
comme pépinière devait être
évaluée commie terrain de cul-
ture, c'est-à-dire à pus plis de
8300. Varpent.

Le juge Coderre a declare
que les prétensions du de-
mandeur étaient bien fundées
et il a donné ordre à la ville
de procéder à une autre esti-
mation de Ia propriété en
question, ~ur uae base de pas
plus de S500, par arpent.

I y aura peut-etre appel =!
a ville c=cime que M. Pate-
“nade peut aller planter se
pepins dans un terrain plas
favorable «1 mains cleus.

 

UN PETITGARCON
QUI A DE LAGE

Il n'a que 44 ans.—Aulres
de ceux qui en arra-
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chent.

bou PL ta ot

Coda Ir eed ne peu i
bre jen ar i [SE
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ve « fume,
de Tests a Pi Là

enfant | . t

ui arn it +

ave or he

whic Te [I

vob re EN

reat, Sr

Travaliet.,

Pus souvent, votre an
Quel aoe weal?

Ah, then, ea -
est NN ATCT Gttv

GVOIT LH certain ae, sa
« recorder ou y Co

sans plus d'nfersnire

Peux chauffeurs de nuvir. ae
Hens, Fareniete Enracs 28 ne, es
Tony Elnnet, 23 ans, de Naples
ont ete arrétes par les ager < du
revenu: Masson at Loranger, zvur
avoir utilise du bide dans 3
navire dans le porto sui andr
tes presenptions de tu les 1 r.-
Vire 1 tte NES sous Sun ,
prevents traduit en :

Veo en Tee neo.
chance, pier matin, u un oy ge
homme du viret oan sur AA”
etan. en etat autre volo share
auto de tn Lalonde, oe Vier os
tel, whosae d'eutii, l'agent ae
paie Lunvan, en sautant Shea
mason de lu rue Visitation, à ce
mforme qu'un individu avait tout
le dans Li; machine. IN 1 sur «et
coffre.

Lal nde a demande Ga d'emesre
de lu cour ce matie Gui à consent

à faite renvoyer la phunte pour
donner une chance au type, qui
a déclare que Uivress cing vaste
de ve mauvaise action.

Albert Patry a ete traduit, hivr
matin, devant le recorder Semple
par son epouse. Collect lui re-
proche de lun avoir lance deux ver-
res vt un encrier à lu figure. Pa
try ns proteste contre cutte acc'i-
sation indigne.

VIDOCRW.

 

LE VOLEUR CYCLISTE
la police està In recherche

d'un jeune homme qui fait des

“vols d'un caractere cminemment VB
sportif, L'individu vn question fat!
lde In vitesse en bicyele et en fro.

arrache leurs sacoches, puis dispa-

Gail A a tsnde Vesey Sul su bee

cane.

Un vudeve lu saveche de Me ©.

lu-
— Lo.

quelle sacoche contenait VS à

af winutes de In mafñou paternelle enteve aussi za skvouhe conteranty foo Verdun, à
£a. 4 Mle Klive De Serves,
da boulevard Pie 1X,

Rio van

année

Mackenzie King reste au poste crave

ne

BEAU ET PLUS FRAIS

me
ee,

CAZETTE RIMEE

S PROBLEMES
“Bientôt. 1 ny aura plus dd

place pour le- autos à Montréa
qui doit cire envahi, paraît-il, pal
ie terrible Ku-Klux-Klan".

(Les jeurnaux).

 

Nos éch'vins vont avoir à résoudr1 ve des problèmes
Qui les amaigriront,
‘’L’nombr’ d'autos basrendront mé plémen:
Et la lat: ” { e rent pur cent yar an

. population de dix pour cent reul'ment
Qu'arriv'ra-t-il alors, en moins de ’
Quand les fabriqu'& d'enfants scrent teut's suppan’ceFar les fabriqu's d'autos? —— Comment don: fera-t-on
Pour que l'traf.c n’soit pas géne par les piétons
Rares mais s'obstinant, manoeuvre malhabile,
A n pas vouloir s'ach’ter un’ coupl’ d'automobiles?
Certes, monsieur Brodeur n'pourra faire autrement
Que de demander l'aid’ d'messieurs du Ku-Klux-Klan

d.: années,

Car, ces bouil'ants amis de l'ombre et du mystère
Songrraient. paraît-il, à venir ici fare
La pluie ct le Lcau temps, comme ils font aus ETATS,
Lorsque choses et gens ne leur reviennent pas.
La plume e. le goudron, pour transforme- un homme
En oiseau, leur tarait l'meilleur moyen en somme.
Masques comme Easy-Off et PURS comm’ Carignan
C'precheu- d'probibition et de tout | tremblement
En train dans Jacqu's-Cartier d- preparer sa veste,
Si vous voyez 10der ces ombr's venant de lOUESTE,
Dites-vous en anglais. --"Eureka, c'tl'enatant,
C'est le Ku, c'est le Alux, c'est le Ku-Kliux-Klan!

| Or, monsieur L:langer. chef de notre
“Ou'ra-t-il refuser, dans sa guevr’ contr' le vice,
Contre tous les dopes, tout’ li peare et los clan-,
“aide ceulte de tous les cheval.ers du Slan?
Four deéfendr’ les autos, dont le. irompes clavon-ent
Contre les mille audac's des piéton, et p'ctonn°s,
Le moyen le plus sûr n'est-il pas d'emplume-
Ces ctres primitifs et de les fair voler
Au-dessus d'no: gratt'-ciel, tels des acroplane .
Archanges genr' nouveau, dans V zur diaphane
lors, entenaeront nos commissiar's contents:
-Vive' le Ku, pi fe Klux, Vie le Ku-Klux-K'an!

pol ce,

Et, si d'monseur Sauve à farouch provincialarae
Ne cra'nt lus de s'comime te’ avec federal sme,
Dans l'eormté d'Argenieuil, tout comm’ dans Jacques-Cartie
Où son ex-lieutenant nous montra son fessier,
C'est: Ja signe certain, n'en ayez aucun dou.c.
De tout’ l'opposit.on la plus belle dércute;
Car, le peupl’ qui n'veut pas au'an can’ son ideal
Nous donn'ra un nouveau triomghe hbéral.
Lb'BEo> Rogers. de Meighen, du ‘Star’ e: d'la ‘Gazette,
De tout’ la cliqu' d'Eazy-Off l fera maiton nette,
Alors que s'lamentra c'vieux farceur d'Atholstan,
Roi ues Ru. roi des Klux, to, des Ru-Klux-Klan!

SCARRON.
§
 

©CHOSEDONT ON PARLESOUVENT...—
C'est de notre représentation à Washington, dit M

A.-R. McMaster, au Club de Réforme.

on
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Brome an Parlement ie feral, To Me Master fa remar-
Apres Tn Care an rs aes pe Plmimenbie de Ja
ATEN aes de i va i ae Uhre hs Conimunes 4 Ot-

“Luts me Motes 10a Go Tas une piece d'architec-
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NTTITOPIOTOTTI
ITOH A La reprise de “Tann-

° A x 3N Chronique Théatrale A hauser”et sa création
: a Paris, en 1861

’ : 3 2 3

AA

en boil oa
L’avenir du Grand-Opéra à Montréal et les métèques

A propos de la reprise, apres
une dizaine d'années d'abstention,

de “Samson et Dalila”. — Le succès et la “garni-
” , - , A HY ?

ture de l’entrée d’un théâtre. S L Echelle cas de “‘l’annhauser’”, au Grand Opéra
sée” à l’'Orphéum; le Saint-Denis, Capitol de l’Est.!de Paris, André Rigaud rappelle

[le tumuite qui aceucvillit la
. . i mie >» l'oeuvre * pri ‘à

Des tentatives de grand opéra comme celle du fiasco |reTeoh
pommé de “Samson et Dalila”, au théâtre His Majesty’, di-; " Lisons cette page historique:

manche dernier, il n’en faudrait pas trop souvent, si nous ne’ _ Il faur bien dire, cependant, que

voulons pas dégoûter el détourner à jamais notre public de Lo en 1861, cu aphauser” a peri
nA ae nyrads] qi pur po n'es os pus les ttlets, agner en etal

la plus haute forme d'expression Ivrique; car, ce n €SL PaseN lui-méme responsable, car il sem-
exigeant trois dollars le fauteuil pour de telles insanités qu'on ble s'être ulors ingénié u decoura-
réussira à augmenter le nombre des adeptes de la heauté #er les meuleures volontés et à se
artistiques chez nous. airele plus rand nombre pussi-

Pan La: ERTL rie … . ble d'ennenis
Que la représentation de W erther ait ete plus au point, En 1560, grace a l'entremise du

cela n’empéchera pas veux qui ont assisté aux représentations In princesse deMetternich. Ja salle

de “Samson’’ de regretter amérement leur argent. du l'Opéra avait éte mise à lu dis
PTE EU . . Os > ner et l'empere

Co Et, si j'ai délibérément omis de parler d'avance de la Bosona a an pF
visite de cettetroupe arche de Noë, c'est que j'avais le pres-'rien pour que le spectacle tut mu-
sentiment que nous serions bernés une fois de plus, MM. De s"litque.

 

 

Feo et Debalta nous avant habitués dans le passé aux foursI chutes.| Les outros
les mieux conditionnés. iouunges a l'adresse du directeur,

du ministre, de l'orchestre, des ur-Pourquoi s'attaquer aussi à des oeuvres de l'eavergure »
Ustes, T1 Ne devait pus tarder à

du drame biblique de Saint-Saëens, lorsqu'on ne veux pas se Cechanter
donner la peine de preparer les choeurs et la figuration, ; Les datficultez -urgirene dès le
qu’on n’a qu'un noyau d'orchestre sous la main, et qu'on debut
confie l'interprétation des grands rôles à des éléments hy- Son opera, en offen, presentait
brides ne se sentant pus lus coudes, manquant de moyens, de ue cran eu Pomaues1
mémoire. de connaissance du francais, de rythme et meme phone Royer, directeur av.se, “ug

du respect le plus élémentaire de la tradition scéniquez et 0608 au compositeur d'introduire
> qui < es Orsqu'o! sue Ya ladrerie iis ord y auciques cübrioles dans son sve-

ce aui plus est, lorzqu on pousse lu ladreric jusqu a lésiner marie. Wagner, qui n'etait point
sur "achat de quelques verges de toile nécessaires à la con- diplomate, le repardg avec stu-

fection de la meute pourtant indispensahle à la déchéance roue, puis pousse les hauts cris.
de Samson. On chere qe lui taire “prendre

: ed a : Le ; aie ue . 1 sut soutever © ntre lui tout
Des inter pretes, fier à dire, 11: etajent franchement le corps de balle: € , pur suite, les

mauvais à l'exception des éléments canadiens qui s’V 1rou- adonné- fervents de chorégrapiue.

vaient, MM. Paquin « Becker, qui firent leur possible pour considerations etrangesCos

atténuer ve désastre arti-tique. plone fort te musicien. Tour

Est-ce à dire que “Sanson” Le pudtru jamais etre donne declara Cen iteres

à Montréal comme il le fui en 1915, par la Compugnie Na- danses. au debut de l'ouvrage.

tionale d'Opera da cénerat Muishen? dans le tablens du Venushers. Cu
Je suis au contraire l'opinier qu'un effort puremess lu- eeAduipde Ruyer os

cal. mais fort de tute li puissance de l'association, pourrait Ju. - de Tu sorte?Advan ‘abnme

non seulement nous permettre d'entendre Samson, dans Le at arrive pour de vert de
tel : . - r ue vtai ire Te . . >

tes conditions voulues, mais nombre d'autres oeuvres dur pce Ttcoide etale pire wae Le mal. itn
dept de ces observations, Wagner

pre-

‘LE DEPUTE-CHEMI-

L'AUTORITE NOUVELLE, MONTKEAL, DIMANCHE,

VOUS DEVRIEZ ESSAYER
Le thé Vert

“SALADA"
car le choix des jeunes pousses qui constituent
son mélange donne une infusion d’un arome
plus exquis qu'aucun thé Japon ou Gunpowder.

du premier acte, lorsque les mur-
mures commencèrent, 31 se pen-
cha hors de sa loge en demandnat:

——C'esg l'empereur qui arrive?
C'étaient les abonnés.
Pendant l'entr'acte, ces mes-

sieurs se rendirent chez un armu-
rier du passage de l’Opera et ache-
tèrent tous les sifflets de chasre.

Le deuxième acte se déroula au
milieu d’une tempête. Le public
applaudissait et criait: “A bas les
jockeys!” Les “jockeys! aifflaiont
à qui mieux mieux. L'empereur
donna ostensiblement, à plusieurs
reprises, le signal des bravos; sa
pecsence seule empêche lu repré-
xentation de s'achever en bataille
rangée. Du troisième acte, on
n'entendit absolument rien.

la seéonde représentation cut
le même succès, En présence d'un
tel acharnement, on décida de don-
ner la troisième représentation un
dimanche. Pour des membres du
Jockey-Club, c'étuit déroger que
de su montrer à l'Opéra un diman-
che. Mais ils y vinrent, cependant,
jouer du siffle, et du mirliton.

Wagner retira l'ouvrasre.
Jl ne devait jumais pardonner à

la France l'échec de ‘Tannhau-

22 NOVEMBRE 1925
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A VANCOUVER 
ser”. C'est le souvenir de cet af-
front qui Je poussa à écrire, vlus
tard, ce pauvre pamphlet: “Une:
capitualtion”. ‘

Ce fuisant, il commettait encore
une sottise, et sa “Capitualtion” a
bien failli empêcher” au lendemain !
de lu guerre, lu reprise de “La,
Walkyrie" !

en 1421... pour avoir:
quelques obscurs rats,
1861.

être siffle
mecontente
d'Opera, en

 

NEAU RIVAL DE
LOUIS HEMON

Très amusante, ou plutot
très originale, la façon dont
M. Franck Grey, député bri-
tannique, procède à des en-
quêtes sociales, 11 n’annonce;
pas ses visites quinze jours à,
l'av:miee par la voie des jour-
naux ni n'écrit aux autorités.

  pertoire. — L tint bon ct repousss la choregru-
Quant à nos concltoyve ts amateurs de grand opers gals phic ile dis heures. Bien pi! Lors-

gardent leur argent Hour en Gare Heneficler une troupe los UN SR avec le re de
. . + . alate Ù Ur es pit du ie cul"

cale, au lieu de le risquer dus des aventtres auslencan Lu resdt etl
. . nroenirechat<)pas die des,

bles que celle de l'organisation De Feo, Dehidta et compa- ni tu.

  

ynie. brea e ve GDSoe ta;
= ; ; “reque, lai aitat  Voyes les ans

‘ | LL. cen bas-reilets + lachez de, res

Quart au theatre His Majesty's, soo temps de sa pas Hace, dr can une Puce]
. . os bh RE .

delle vogue, on y allait en foule sans doute pour tes spectacles C0 8 tau - hi
e A - : A Comat ode Dodie 0 bala *

qu'on y donnait, mas au-si pour autre chose, . Ure arn Li

11 y avait alors, comme maaagrer, vi hemine cantipatt tee

du nom de Quintus Brooks, dont tout le monde déplore Firre- | Ves ces pas tes Sven
médiable disparition.

Pa veus ture tun wie

Toujours en habit | toujours -ouriant, la bouton ers: Wainer en patazoren ay ie

fleurie, le sourire aux lèvres et la main largement tendue, on Te Tu 7 heproe aidions ce
venger cr-ellernent.

v Vovait sans cesse au fover d'entrée, avcuellant <u chentèle nee
} HVAT Alls COSSE à ver a ! { 1eillan to clientele Par malheur, Fadtonetion de ces

deuvec la plus franche hespitalité. dan vs donna l'idée oo Wagner
Et, il arrivait souvent qu'en -ortant de table, oi nu die renanier le debut de Fouvraze.

Rail pas ‘Allons au théatre”, mais “Allons rendre vite à otic Let it dechatos centre di
l'orchestre et les interpretes. Les
tiuiciens ne voulaient pas appres-notre vieil ami Quintus Brooks.”

st pers dre une neavelle partition; Mme
Teneo, qui sav: it dei son role

Moeurs d'un récent jadis qu, malheareusement,
dent de plus en plus, | À :

On appelait cela. dans ie t+mp», garnir l'entrée de son [Erfeaninit anate
théâtre, et cette garniture avait tellement de bon qu'elle don- de. intonation redoutable. oe

nerait probablement encore des resultats satisfaisants dane “heri<tes fa stient chorus,
certains établissements où l'on se plaint du manque de elien- resistance, Wagner

 

Devant cette
eappertr, 4 tamboera. tent,  

   

secret, Il va tout seul, à l’a-
Il ne met ime qui vive dans le

venture. Et c'est le meilleur
moven de découvrir la vérité,
sa venue et la manière dont il
agit n’étant connues de per-
sonne.

Veut-il savoir ce qui se pas-,
se dans les asiles de pauvres
vt les hospices du comté d’Ox-
ford, il se déguise en chemi-.
neau et il cheminee, Rien ne le
distinguant de ses compa-
snons de misère, il se confond
à leur troupeau, écoute les

 

 

On marde du Vancouver que la|

nouvelle voiture automotri

15820 du Canada a établi un nou-

veau record transcontinental en

franchissant la distance entre Mont-

réot et Vancouver en 3 jours, L'ex-

Er c'est ainsi que Wagner faillit. ploit est mon seulement remarqua- j

ble au point de vue du temps, mais |

ij marque une date dans l'histoire

; de ce pays du fait que le Lrujer de,
| 2,037 milles s'est feffectue sans

arrêt. C'est la plus longue course

qui ait jamais te fuite dans ces
conditions,

Si nous déduisons de ix vourse le
temps pris pour les rencontres ct
les autres incidents du transport
moderne Nour restons avec le re-

cord du trajet Montreal-Vancou-
ver en moins de 67 heures.

lu commencement u lu fin le

voyage démontré la supériovrite
de tu voiture a l'electrivité et à

l'huile sur les autres formes de

transport similaires, Il à prouve

l'endurance de In Voiture et ou Vi-

tesse. A un certain endroil dans

l'Oue-? la voiture a parcouru

vinet-deux milles en moins de

vingt-deux minutes «et l'une des
pentes les plus raide- des Rocheu-

ia ravie 0 une Vitessesus ete

ORPHEUM. — Cet après-midi à.

PERCY

GRAINGER
piantate-compos:teus

vute uit theatre el
Aresranhaut

J-A, Gauvir

L'em:nent

ities

som:

 

lamentations des uns, note les
 

confidences des autres, cons-

tate le contort ou la maipro-

preté des locaux, la bienveil-
lance ou la dureté des em-
ployés, l'apathie ou l'activité

des directeurs. Et'cela lui

fournit la matière d’un ran-

port vecu qui mettra peux

etre le ministre de d'Hyrièn:

en grand embarras.

Sele. Car, le public est un grand enfant qu'on atore intl sitade, 6 des penton fared La méthode n'est pas nou-

blementen s'occupant de lui et qu'en éloigne fachiemeut ses > qua CHERE" velle. Pinsieus< de os roman-

de l’indifférence. Lo poibmCeJELFeders l'ont déj employée avec

= Co peter de enon der tee<uecès, Mais, en des cas art

Du George~ Herr et du meilleur, que “L'Echelie Cas- Pre Pere toe be divesting egliers, comme celui-là, où

sée”, ces trois actes si amusants, contenant meme ane salue 102094 HN rendu et}enqueteur abandonne volon-

taire leçon d'égalité sociale pas du tout socialiste, presentes ntan Etat,le 0jucrement ses aises pour co-

avec un hrio extraordinaire a UOrpheum par le< artistes du te Walesns pre nu cor ‘ours toyer le vice, la pauvreté et le

M. Gauvin, et dans une ambiance réaliste qui fait honneur au #08 Folie Neue AS a enr >, et essayer d'améliorer

talent sûr de metteur en scène de M. Montis, pa fe RRLTTsont des malheureas, cette

. L'auteur est un satirizsie de ln bonne cooley desven lant «oo Loe 120 Che a {méthode n'est point.à la por-

en ligne directe du grand Molière, et rien de plu. frappant LESta 4 0 PH de de tous, D y faut un cer

que sa psychologie humoristique mettant on confit les < nti- Cf ETTgin consage of meme un ce

ments aristocratiques d'un Vieux due décuvé et de son fl: racer cw An outre page certain

uvec Ja fine vulgarité de nouveaux riche et la propre famille ‘radorr 8 wr * Où -e souvient tuile rite

d'un chauffeur d'auto improvise, homme du titres et naateur EU Lt 2 que “Maria Chapdelaine” a

de talent. coo SL Val ue lui aussi, vécu la dure vie dn

Le dialogue abonde en repantie- Lghes de Moliers du cL LTRS wie; eolon=derricheur,

genre de celle-ci alors que te due, sur fe poing de devenir, ar Tee So BL —re

———

par sa mésalliance. le Deici-vore de sen chauffeur, di à En core bs ht pare! - Un homme peut pesser jou

relui-ci: ah Wear wirean tise ur ii cherehe la REIN

—Est-ce moi qui descend ou est-ce vous qui Mmentez, en at le cubrdes ua jrmorat ect as,ge aver frofvee

quel siècle vivons-nous”
Are la pur Coen, Vers da fines sot

= EELeEEEEEEE = ~ -
  

Et le chauffeur-auteuür de répondre on levant le.

less
—Du moment qu'on se rejoint
N'est-ce pas là une trouvaille en meme

admirable et la plus aimable philosophie? ;

"Et, comme ce genre de piece semble atUirer un public tain imaginable.

plus nombreux, pourquoi Ne Nous en ~ert-on pas plus souvent ?
Quant à l'interprétation, il eut certes été impossible de

désirer plus parfait, plus réussi. Le Robert Delorme de M.

Paul Capellani ext un monument de naturel et d'entrain, et ce’ Cloches de Corneville’

dernier a comme dig'u opposant M. Jean Garat, dans le due sextuor du Saint-Denis: aussi,

de Coulaine. poigna

Le Pont-Petit de M. Georges Vitray fut si crevant que le “In the name of Love

public semblait sur le point de demander grêce à force de a

rire. Très dans la note également MM. Marcel Herrand,, M, Eugène Bastien.

René Montis et René Blancard. Côté femmes, rôles admira-‘ ce qui démontr

blement tenus par Mmes Maia Florian, une madame Bouleau,i faire du Saint-Denis

epitti- —
Andree d

ta bouscule; pa
nique Delorms bien dan

Décors réalistes perniett

r Madame Cout

Temps give la plus
! ant de

’ascal, une Marie-Thér

<pectacle particuherement

Denis, avec une scénette habilement ’

* de Fieruet + 6 ven chantée par le:

nt de Jean Sartene. Vif

“et la comedie filmée “Butter Finger”,

insi que par excellent programme
Grande foule à toutes les représentations

e selon toute évidence que M. Cardinal a su

le véritable Capitol de l'Est.

ose Bouleau s’éprenant de qui
an-Lambert, un docteur Domi-

+ ]a note sentimentale arehi-moderne.
brûler l'action avec tout l’en-

{
as
hd

aitravant au théatre Saint-
construite à même ‘‘Les.

avec ‘Le Revenant”, un acte

succès pour le film captivant

d'orchestre choisi par

Gustave COMTE.

Un autre =plendide pregraators
niheatre Saint-Denis,

cole semaine

“UN MEURTRE
AU TELEPHONE"
Le Grand Succès d'Andre

de Lorde
Surnonime le prince de in tot.
reur. Uctle potee en deux as

tes u eté Jouée plus de trois

vent cinquetse fois à Paris.

PRESENTATION DE LA
VUE PRINCIPALE

Gloria Swanson

“THECOST
OF EOL L

proiveits d'AUan 1

Titres en franca.

GLORIA, +1 fau

sven à Pnim “each,

fashionable, can danse

rot dans les fameux

seludes* qui porte les plu. nee

villes mode, pour In plige re

la salle de bal, qu: "he

cone de histoire de Coning

hy Dawson, qui a batti tous

ws record: de Vente.

ATTRACTIONS SUPPLE.
MENTA RES

Cemédie Our Gang
“THE LOVE BUG"
Soln de violon par

Jean DESLAURIERS
Ouverture: “Norma” Beline

Orchestre de concert du Saint-
Denis. Fugéne Mastien,

directeur.

Chansonnette Entiennc
Par Jeanna MAUBOURG

Philippe SAUVAGE
gu grand praue du St-Denis

St-DENIS
Sous

  

x

ss pro

li plage
£ox-

‘Ever-

s ;ii a

est

ln direction personnelle
de JOS CARDINAL   

Dernandez le “SALADA” He3sFR
er A ira rm pe Si — OLY

DE MONTREAL meentout Ie

i

EN TROIS JOURS «
+ velte

No; ; . ;
Ître fait ouvrira peut-être un nou-

|

|
|

 

tanissions pour une station d'inspec-

 ; voyage a été d'un peu moins de 45
milles ct demi à l'heure.

Les hauts fonctionnaires

jui firent le voyage dans la nou-
voiture se sont déclarés sa-

tisfaits de celle-ci et ont exprimé
l'opinion que l'essai qui vient d'é-

ivenu chapitre dans l’histoire du
ftransport, La nouvelle voiture à
l'huile ce, électricité est une aussi
{grande innovation que le chemin
de fer & vapeur l'était il y n cent
ans, font-ils remarquer, et elle au-
ra peut-être Ja même influence
sur le développement du transport.

La voiture qui vient d'accomplir
le voyage transcontinenal mesure
60 pieds do long. Elle peut trans-
porter des voyageurs et du bagage.
Un moteur à l'huile Diézel action-
ne un générateur électrique qui
fournit le pouvoir de traction, Ce
procédé bien que tres simple en
lui-même marque une innovation

{considérable dans l'histoire du
i transport,

| Une voiture du même type que
ile No 15820 est en service depuis
lun mois environ entre Hamilton
et Guelph, Ont., et n donné d’ex-
vellents résultats. Celle qui a fait
le voyage transcontinental restera
en Colombie Anglaise où elle fera
le service régulier,

 

 

Travauxi des
bites recevra jusqui midi le, ven-

Le ministère pu-

dredi 11 décembry 1925, des sou-

du}
Chemin de fer national du Canada |

 

gation, Montréal, P.Q.".
“Soumission pour station de fumi-|

i

On ne tiendra compte que des)

soumissions faites sur les formu-;

les fournies pur le ministère con-;

formément aux conditions men-

tionnées dans lesdites formules.

Un chèque égal à 10 p. 100 du
montant de lu soumission, fait à
l'ordre du ministre des Travaux
publics et accepté par une banque
# charte, devra accompagner cha-
que soumission. On acceptera aussi
comme garantie des bons du Do-
minion du Canada et des bons de
1a compagnie du chemin de fer Na-
tional-Canadien, ou des bons et un
chèque, si c’est nécessaire, pour
compléter le montant.

Par ordre.

S. E. O'BRIEN

Scerétaire.

Ministère des Travaux publies,

Ottawa, le 20 novembre 1926,  

VOL. XTI—No 7+>

Ministère de la Voirie

Soumissions

 

 

Des soumsisions faites sur des
formules fournies par le ministère
de la voirie ot mises dans des en-
veloppes portant le mot: ‘Soumis
sion‘, seront reçues au bureau du
ministre de la voirie, en lu cité de
Québec, hôtel du gouvernement
jusqu'à une heure de l'après-midi
mardi, le ler (1) décembre, 1925,
pour la location d'un terrain fai
sunt partie du lot Nu 179 de l'Ile
Perrot, sur la route Montréal-To
ronto.

Lu gouvernement no s'engage
pas à uccepter aucune des soumis-
sions.

Toute publication, non autori-
séé, du présent avis ne sera pas
uyée.
QUEBEC, 17 novembre, 1926.

J.-L. BOULANGER,
Sous-ministre
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ANGLE MENTANA ET
PRES DU PARC

Superficie :

A VENDRE AUSSI, PAR LOTS SEPARES.

S'ADRESSER:

“L’Autorité Nouvelle”--Main 6847

où 262 PARC LAFO

Vaste terrain
A VENDRE

NAPOLEON
LAFONTAINE

8,600 pieds.

NTAINE — Est 1898 a

 

 

 

LISEZ-LE
LISEZ-LE

 

“LE CANARD”
LISEZ-LE pour chasser vos ennuis.

tous les dimanches.

“LE CANARD”dit ce que les grands journaux pensent.

J. E. RENEAULT,

Le sem! Journal Hu.
troristique dn Canad

toujours.

 
 

  
 

tion et de fumigation, à Montréal, EDT - 2100
PQ. lesquelles soumissions  de- 259 S Ch
vront être cdacgetees, adressees au - 1 M >
soussigie, et porter sur l'envelop- rue St ristophe, ontréal

pe, en sus de l'adresse, les mots :
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Montreal Dairy Co.
—LIMITED

$8

CREME GLACEE,
CREME DOUCE, LAIT,

BEURRE, LAIT
CONDENSE

&

290 Kue Papineau
Tel: Est 3000
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lus qu’une ‘Madame Sans-Gêne”, dans son genre: par Mlle)K ! ] ;

| «Creer un monde nouveau ou] de nouveau meilleur que j'ai fai-, d'interviews s'offrivent, mais fu-}se plus singulière, parce qu’ils [ou des ports parfois très luintains.| Monsieur Fougernc, ct j'espère que

; ; ’ A la fin du mois d’uoGt suivant,

|

vous ne le regretterez pas, car il

 | ‘l'espèce
 

: . “ditions matérieiles et sociales

Grand roman passionnel et ‘syeilleures, acuclérera son évelu-

‘tion progressiste.
“La realisation de ce hup n'est

Dang un temps

prochcin, à des époques dont les

“‘intêresses acront informég direc-

‘“temens @& personnelle.neat, je

‘les placerai dans lu munde nou-
“veau dont il s'agit; monde

sensationnel

OEERACEERRATA

ENIGME DANS LESPACE
MERAEREEELEARTr

PAR no

| L. GASTINE |

“plus incertaine,

!

[
|©il (LE

[h
ii

‘privilégie.
‘Mais 3] fau, à présent choisir

“les persunnes dispusées à consti-

“tuer ce noyau.

“C'est pourquoi  j'adresse uu.

‘’jourd’hui cet appel à tous les êtres

S
U
M
N
E
R

 

  “tps la unités sociales honorables

“qui voudront bien m'accorder leur

* confiance et m'offrir leur bonne

‘volonté.
“Cet appel ne s'adresse pas aux

‘inutiles, sux oisifs, aux parasites
“de la société.

“Je ne aoflicite que des travail-

“leurs

tière à broder d'interminablez imu-
Finations, jusqu'au moment où el-
Je Tésolut de meitre fin u ces inu-

tiles hypotheaes en xe disant: “Al

lons, tout cela ne repose sur rien
n'y pensons plus!” Er dès lors, elle
ne cessa point 'd’y penser.

vil

PROMETTRE ET TENIR

  
   
  

 

   
     

 

    

  

   

  

  

 

15 __” (Suite)

Unit Din l'econnaissence sous cette
désignation bizarre: ‘’la dume a
Vécharpe rose.”

*- La mode était alorg aux évhar-
pes, Toutes les femmes en por.
laient: on voyait des milllery d'é-

: éharpes roses, bleues, vertes, mau-
© vos,pt d'autres nuances ! Mais, dix
_ Mois Ruparavant, cette mode mais-

ait 4 peine..., el ¢'élait préciré.
fanov une écharpe rose, que

”

“manuel; trouveront dans le mon-
‘de nouveau que,je crée l'applica-
“tion de leur activité et elle sera
“d'au moins 15 pour 100 mieux
* rémunérée qu'elle ne l’est actuel-
‘lement dung les conditiona vù ils
“se trouvent.

“En outre, ces producteurs trou-

 

Un mois aprés la manifestation
publique organisée jtur la remiseJanie‘avait tant invulontairement
de l'album des souscripteurs à lavalappé le novateur à l'Opéra

populdire pendant le premier acte; médaille de Marcus, la capitale, en
HoHuinsés IT. s'éveillant, vit ses murs couverts|"“veront auprès de mol, dans ce

"be belle veuve fu, frappée dei d'immenses affiches plazardéce |*monde nouveau, des conditions
‘d'existence meilleures, plus agréu.
“bles et moins coûteusus que les
“éléments analogues dont ils dis-
‘mexwnt aujourd'hui,

“Ces différences en plus de gain

pendant Ja fin de la nuit, et lui
l'appel suivant:

“Amis du mieux”

cette “étrange coïncidence. Elec
neh que ci eette rencontre n’é-

~ ov
pitpas le résultat d’un hasard,
aël- devait être seu] capable de sea, AB

satis ic cette suuniêre & ses bé-|  * En même temps que Mon arri.
site N'était-ce pas une façon a  

 

  
  

 

 Tate . ‘“vée, on VOUS y fuit conmaître Jal “et en moins de dépenses donnr-[employer pour éprouver la validi-

“de La dire, “Vous m'inspirez du Lacae que Jai entreprise, et’ u|“ront un écart total assez consi-| té deg déclarations du novateur:

FiThire: Ib bien"? ; (laquelle j'uplique mes efforts de-| “dérable pour justifier avec sur-[ze proposer comme <andidats.

wort, Siku.ètre, sun esprit eut ma-| “puis plus d'un an, “abondance d'unmont Qonzex ou fabricants)

fr
A

humuijne, dans des con-!““te,

où ils}
“formeront le noyau d'un peuple

‘paîing d'esprit ct de corps, à tou-;

“Lez producteurs intellectuels et‘

et que je renouvelle ici, rans

“fournir toutefois, quant à présent
* d'auirEY indicrtions sur le monde

“dont il s'agit, pour de tres graves

‘ra:sons que ju ne dois pag exposer.

“Afin d'ajouter à ces déclara-

! ‘tions des actes, démontrant qu’el-

‘les sont positives, je déclare que

“les “engagés voloniuired” du

“monde nouveau dès qu'ils auront

‘signé leur contrat, recevront, a

“ti.re d'arrhes, la quotité de 15%
‘*indiquée ci-dessus pour Une année
(de leurs gains normaux.
* “Les candidates agréés n'auront

léyien à payer, ni pour leur engage.
‘ment, ni même pour leg frais d'é-
| “tablissement de leur contrats.
: "Ces engagements ne les jieron:
; ‘pas pour plug de trois arinées d'es-

, (sais.
1

 

.
1

e

“A l'expiration de cette période,
‘s'ils ne veulent point renouveler
“leurs engagements, ils recevront

“4 titre d'indermité une somme
“égnle au tiers des salaires reçus
“par cux pendant ces trois années,
“et seront rapatriés gratuitemont.
“A dater de ce 21 février, les

‘engagements seront reçus ot Jes
contrats dressés tous les jours de
“trois ia cing heures en la Cham.
‘’bre des notaires.

Gaël Marcus.

Dès le matin, des foules s'amas-
zèrent devant ces gigantesques af-
fiches, reproduites et commentées
le soir même et le surlendemain
par toux les journaux.

Fallait-ij prendre au sérieux les
affirmations et les promesses qu'el-
les contensiant ?
MM. les publicistes, Indécis,

avalent un moyen bien simple à

|

rent évincés.
En revanche, ils apprirent à la

Chambre des notaires .au vours de
ces démarches, que des engage-
ments se contractaient réellement
st que l'Union Bank possédait un
dépôt rovisoire de fonds pour payer

portaient.
Comment douter, dés lors, de la

réalité des uifres faites? On dut
se rabattre sur la discussion dea
contrats qui donnaient ample pré-
texte à controverse.

Les ostulants  s’entendaient
d’abord interroger longuement el
ninutieusement sur leur passé et

aur leur présent, ls devaient four.
nir des renseignements =détaillés
sur leurs goûts, leur manière d'ê-
tre, de vivre, et prouver l'exactitu-
de de co qu’ils TCpondaient aux
quest.ons posées sur lp nature de
leurs travaux ct sur le gain qu’ils
prétendaient en tirer.
On refusuit les sujets de moins

de seize ans et de plus de cinquan-
te années. Caux &’dge intormé-

questions

voyés à une série de savants spé-

fraphiates, anatomw.pathologistes,
ete, chargés d'effectuer l'examen
de leur organisme ,et d'écarter les
candidats atteints de maladies gra.
ves, de malformations évidentes ou
dissimulées,

Rachitiques, tuberculoux, alroo-
liques, Cpileptiques,
ques et dégénérés ou avariés de
tes, Gore, étalést natucellement
écartés. Contre ces exclusions, si
légitimes. nul ne ranponit à proter
ter.

Plug justes, paraissaient
plaintes des aspirants non agréés  

‘

parce qu’ils étaient obèses, où, «ho-

les arrhes que ces contrats com:

diaire, ayant répondu à toutes les
récédentes d'une manié_;

ro satisfaisante étaient alors rene

cinux: chimistes, phys=iciens, radio.

neurasthéni.

les

avaient Un grand estomac,
En quoi le fait d'avoir un grand

estomnc motivait-il un refus d’en-

sagement 7

Mais les ncceptations et les re-
fus motivés par les professions pro-
voquèrent des surprises et des cri-
tiques plus vives: leg représen-
tants du novateur acceptaient tous
les genres de savants et d’agtistes,
maçons, charpentiers, coiffeurs,
mécaniciens, forgerons, cuisiniers,
tuilleurs, horlogers, électriciena,
jardiniers, pêcheurs, couvreurs,
houchers ainsi que les représen-
tants d’une foulo d'autres profos-
sions manuelles ou intellectuelles,
mais ils refusalent sur le seul
énoncé de leurs métiers lex avo-
cats, cochers, hussiers juges, hô-
teliers, banquiers, militaires, agents
de police, percepteurs d'impôts, et
nombre dinuÿres «écialistos non
moins utiles dans l’organisation
d'une société moderne.

On imagine aisément le besoin
d'information” provoqué par ces
‘choix bizarres. Le coquet hôtel du
novateur fut aasiégé par les inter-
viewers... Hélas ! sans résultat,
car Margus so dérobn aux répor-
ters; défendue par un personnel

inflexible, sn porte resta close. En
; même temps, il cessa complètement
de paraître dans le monde.
A toutes les invitations, son se-

crétaire, Adrien Pascal, répondit :
M. Gaël Marcus a suspendu ses vie
sites ct ses réceptions pour Ke con-
sacrer totalemont à aes travaux”,
ou bien: “M. Marcus cet en
voyage”.
En cffet, le novateur s'abarn-

tait souvent. TM) quittalt lu capilule
pendant plusieurs jours ou plu-
sieurs semaines ot l’on apprenait
alors, mais toujours trop tard,
qu’il avait été vu dans des villes
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le public Jassé de ne pouvuir péné-
trer ce mystère, s'en désintéres-
sait et Cyprien Fougerac, le grand
informateur du “Courrier Univer-
sel”, portait depuis quelques se-
maines l'activité de ses nombreux
rous-ordres sur des actualités plus
iquantes lorsque aa situation de-

Jà si belle dans ce principal jour-
nal de la capitale, fut brusque-
ment atteinte par la mort subite
de Stéphen Mills, succombant en
pleine vitalité, à une attaque d'a-
polexie foudroyante.

Pendant quelques jours, Cy-
prien ne fut affecté que de la per-

i|te de son excellent directeur, car
des sentiments de profonde recon-
naissence ct de vive nmitié le
liaient à ce bourru bienfaisant.
Mais, après les cérémonies des fu-
nérailles, il dut ajouter À ses re-
grets des considérations pénibles
d'un autre ordre: les héritiers, pa-
rents éloignés de Stéphen Mills,
étrangers au journalisme, déci-
dalent la vento du journal à tel
acquéreur éventue] qui se préson-
terait,

Le aurlendomain du jour où il
reçut cette découragoante nouvel-
le, le billet sufvant lui parvint à Ia
rédaction du “‘Courrier”’:

“Mistress J. Clarence prie Mon-
sieur Cyprien Fougerac de vouloir
bien I'honorer d'une visite demain
à l'heure du thé”, Le

Dans la halle werre d'apparte-
ment où elle le recut, Janie était
scule lorsque Je joune journaliste
su présente, L'emblée, pour le
mottre à l'aise, Ju ravissante veu-
ve déborda le sujet de son invi-
tation.
~Je vous remercie d’ôlre venu, 

s'agit de votre journal: le ‘’Cour-
rier Universel” et de la direction
apéciale qui vous y est confiée.
—Mieux vaudrait parler du pas-

sé, Madame, parce que je sul
peut-fire à la veille de ne plus
remplir au “Courrier” les fonc-
tions que je devais à la bienveil-
Innce de M. Stéphen Mills...
—C'eat à ce propos que je dési-

rais vous parler. J'ai appris hier
que lo ‘Courrier Universel” allait
être mis en liquidation, et j'ai pon-
Ré que la vente de cet organe chan-
gerait sans doute votre situation
dans In presse de notre pays, main
dans quelle mesure, et de quelle
façon? mo permottez-vous de vous
le demander?
—Je t'ai point à en faire mys-

tère: Le mise en vente du *“'Cour-
rior Universel” anéantit mon rôle.
attendu que je n'avais aucun trai-
té avec M, Mills.
—L'acquéreur do ce journal

vous y offrira probablement les
mêmes avantoges?

-—Je ne le crois pas. La société
anonyme du “Morning Journal”
semblé être le seul ucheteur éven-
tue) du “Courrier Universel”. ct
cette société n'est devenue très
hostile à partir du moment où colle
a su que j'avais conseillé à Sté-
phen Mills d'adopter son transfu-
ge, sir James Russell.

“Si le “Morning” nchète le
“Courrier”, je serci donc cartaine-
mont évincé de ln rédaction, on
même temps que sit James Rune
se

Pourquoi dités-vous. “Si le
Morning” achète.” puisque vous
n'enlrevoyoz pus d'autre acque-
rour? 

(A sulvre)
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Les femmesdansl'histoire
Compilation de Jules Bourbonnière

 

ANNE DE BOULEN

Anne de Boleyn ou Boulen
était blonde. Les autres fem-
mes de la cour d'Henri VIII
étaient pour la plupart des
brunettes.
La légende veut que le

coeur de l’infortunée Anne ait
été déposé dans l’église de
Harn-on-Hill, Essex.

CENCI, Béatrice

Béatrice Cenci avait les che-
veux roux. Elle fut une beau-
té romaine; née vers 1583 et
exécutée en septembre 1599.

Son père Francesco Cenci,
ministre des finances de Pie
V, était un homme libertin.

Béatrice et sa belle-mère fu-
rent conduites à un château
isolé, dans les montagnes su-
bines, près de la frontière na-
politaine, où elles subirent
toutes espèces d’indignités.

Elles employèrent deux ns-
sassins, pour attirer Frances-
ro dans une embâche pourle
tuer: mais ils ne réussirent

Le 9 septembre 1598, Bén-
trice et sa belle-mère drogut-
rent Francesco et des assas-
sains envoyés dans sa chambre
le tuèrent durant son sommeil.
Probablement qu’elles au-

ralent été absoutes de ce
meurtre, mais pendant que le
pape étudiait leur cas, la prin-
esse de Santa-Croce fut tuée
par son fils, et pour faire un
sxemple, Béatrice. son frère
Giacomo ct leur belle-mère
«ucrezia Pétroni furent exé-
‘utes.
Jusqu’a la fin, Béatrice mon-

t'a un grand courage, quoi-j
que agée que de 16 ans. Elle
fut enterrée à Montoriuv, dans
l'église de San Pietro, et ses
biens et valeurs distribués en-
tre les membres des familles
Aldobrandini et Borghese, p
rents du pape Clément VIII ct
du futur Paul V.

Ces valeurs et biens furent

 
i

i

‘

i

plus tard restitués aux héri-
tiers de Giacomo, à la suite de-
l’indignation publique ; le peu-
ne croyant pas Beatrice cou-
pable. ;

Le poète Shelley a compo-

rique.
FATIME

Fatime, fille de Mahomet,|s'étonnant qu'elle eût appli! 1873—Le

. com | XI, avant vu le poète Alain
se un drame sur ce fait histo-' Chartier

i Ne

“Il ne vous est pas mauvais
de vous trouver dans des trou-
bles d'esprit: vous en serez
plus humble, et vous sentirez
par votre expérience que nous
ne trouvons nulle ressource en
nous, quelque esprit que nous
ayons. Vous ne serez jamais
contente, ma chère fille, que
lorsque vous aimerez Dieu de
tout votre coeur; ce que je ne
dis pas par rapport à la pro-
fession où vous vous etes en-|
xagée.

“Salomon vous a dit il y a
longtemps, qu'après avoir
cherché, trouvé el goûté à
tous les plaisirs, il confessait;
que tout n’est que vanité et
affliction d'esprit, hors aimer
Dieu et le servir. Que ne puis-
je vous donner toute mon ex-
périence! que ne puis-je vous
faire voir l’ennui qui dévore
les grands, et la peine qu’ils
ont à remplir leurs journées!

voyez-vous pas que je
meurs de tristesse dans une
fortune qu’on aurait eu peine
à imaginer, et qu’il n’y a que
le secours de Dieu qui m’em-
pêche d'y succomber?

“J'ai été jeune et jolie, j'ai
goûté des plaisirs, j'ai été ai-
mée partout; dans un âge un
peu avancé, j'ui passé des an-
nées dans le commerce de l’es-,
prit, je suis parvenue à la fa-)
veur: et je vous proteste, ma:
chère fille, que tous les états
laissent un vide affreux, une!
inquiétude, une lassitude, une;
envie de connaître autre cho-

 
“se; parce qu’en tout cela rien.
ne satisfait entièrement.
“On n’est en repos que

lorsqu’on s'est donné en Dieu,
mais avec cette volonté déter-
minée dont je vous parle quel-
quefois; alors on sent qu'il n’y
a plus rien a chercher, qu’on
est arrivé à ce qui seul est bon
sur la terre: on a des cha-

lide consolation, et la paix au
fond du cocur au milieu des
plus grandes peines.” |

MARGUERITE D'ECOSSE | 1861 —Mort

Marguerite d'’Ecosse, pre-|
mière femme du dauphin de’
France, devenu depuis Louis

endormi sur une;
chaise, s’approcha de lui pour!
déposer un baiser.

Les seigneurs de sa suite

épousa Ali, l'un des généraux! qué sa bouche sur celle d'un;
le ce prophète, et donna soni homme aussi laid, la princes--
nom a la secte des F

sulmans.

Elle mourut
l'âge de 28 ans, six mois après
son père Mahomet.

MARGUERITE DE FOIX temps qui parlait le mieux.

Marguerite de
cthesse d'Epernon, se rendit

t

+
i

: Fatimites,: se ‘eur répondit “qu'elle n’a-
(rès répandue parmi les Mu-;vait pas embrassé l’'homme,'

à Médine, Atnoncé tant de belles choses.‘

EPHEMERIDES
(Compilation de Jules

nière)

{
(
f
!

 

Bourbon

22 NOVEMBRE !

1419—Mort du pape Jean XXII,|
à Florence.

1643—Naissance de Robert Cava-
lier de La Salle,

1679—Un arrêt du Parlément de
Paris oblige, sur la plainte
de la Faculté, les Capucins:
guérisseurs à quitter Pa-
ris, où ils font concurrence

aux médecins.
1694—Naissance de Voltaire,
1753—Naissance de Dugald

Stewart, métaphysicien
écossais.

1767—Naissance d'Androns Hofer,
fer, patriote du Tyrol.

1774—Mort de Robert, lord Clive,
fondateur de l'empire bri
tannique aux Îndes

1775—Mort de l'abbé Voisenon,
littérateur français.

1775—Le colonel] Easton arrive
avec 11 vaisseaux, a Mont-
real.

1791—Incendie de la ville de
Port-au-Prince, et rupture

entre les blancs ey les hom-
mes de couleur: massacre
des blancs,

1793-——an (frégate ‘’Meipomene”,
commandée par Allemand,
combay le vuisseau anglais
‘’Agamennon’’, qui est dé-
sempare,

1806—Fondation Wu journal
Canadien”.

1819—Naissance à Arbury Farm,
Criff, Angleterre, de Ma-
ryenn Evans dite George. |
Ellich, célèbre romancière. |

1829-—Ouverture du premier sa. |
nal Welland.

18300—Prise de Médeah, Algérie,:
par les français, comman-;
dés par le général Clausel.’

1837—BaMalle de Saint-Denis, Ca-;
nada: les insurgés victo-'
rieux. '

1840—Les Frères des Ecoles Chre.:
tiennes ouvrent leur ecole
de la rue Vitre, près de Ja |

!

‘Le  
rue Chenneville, à Mont-
real. ?

1841—Révolution démocratique a’
Genève. i

1842—Espagne: Les Cortes reu-
nis a Madrid et peu favo-
rables à la régence d'Espar-
tero,’ sont prorogués au
bout de 8 jours.

1852—La France devient un em-
pire; Napoléon II! est élu!
empereur.

1855—Arrivée a Marseille, Fran-

ce, du roi de Sardaigne et.
de Piémont.

1857-—Naissance de George
sing, romancier.

Gis-

a grins; mais on n aussi une so-l1857—Mort a Lucknow, Indes, de’
sir Henry Havelock,
La garnison de Lucknow,
est délivrée du siège de la
place par les révoltes in-
dous.

du père Lacordaire,’
prédicateur célebre.

" 1862—L'égliee des Freres Augus-
tins a Londres, Angleterre,
partiellement détruite par
le feu.

| 1866—Mort de A.-G. Prosper Bru-
géere, baron de flarante,

historien français, chef des
“do\rinaires”. —"Histoire

des Ducs de Bourgogne et
de la Maison de Valois”.

boss politique Tweed

(Etats-Unis), reçoit sa sen-
tence

11877—Le Canada obtint jugement
pour $5,500,000, (contre les
États-Unis), de la Commis-,

"sort du théâtre,

“empèchent
actions des hommes? Et qu'est |

brillantes une revanche con-
tre sa morose destinée et se
forme une illusion qui l’em-
porte loin de son sort médio-
cre. Quand une grande étoile

des specta-
teurs l’attendent à ‘la sortie.
Plusieurs ont dans les mains
desfleurs. Que penseraient-ils,
s'ils voyaient leur jdole mon-
ter en voiture de louage, ou en
autobus? La beauté morale de
son dédoublement leur échap-
perait. L'actrice, comme le
théâtre, ‘‘représente”’. Peu im-
porte ce qu’elle est au fond
d'elle-même! Elle ‘“‘représen-
te” et seulement la beauté,
l'élégance, le luxe, toute la
joie des yeux .Autour d'elle
doit flotter une atmosphère de
roman et d'amour, Elle sup-
plée, par ses audaces, aux ti-
midités bourgeoises, et four-
nit à l’imagination contenue
des foules un aliment de li-
berté. sregs

“L'amour, principe secret
de toutes nos actions, appa-
rait comme un devoir pour les
destinées normales, puisque.
par lui seulement, la vie se
continue. Pour les gens inuti-
les, il est Un amusement, sans
plus; mais pour les êtres d'ex-
ception, les antistes quels
qu’ils soient, il est le seul
foyer oi leur ardeur s’ali- |
mente. C'est à sa seule cha-
leur, à sa seule clarté que nous
puisons le rayonnement, l'en-
thousiasme nécessaires à la
conquête des foules. Si Cor-
neille à pu dire:

“f£t je devins poète en étant
amoureux", une Adrienne Le-
couvreur peut clamer:

—Je resterai ce que je suis,
et ie deviendrai plus encore,
en continuant à aimer.

“Toutes les veuvres que
nous avons à interpréter v'ont-
elles pas l’amour pour base?
N’est-il pas la cause de tou:
les conflits qui ralentissent,

ou =uscitent les

te théâtre, sinon la peinture
de ces conflits? Comment v
donnerons-nous notre ame «i
le drame que nous avons à in-
terpréter ne se confond pus
avec celui que nous avons vé-
CU, OU QUE NOUS VIVONS, OÙ QUE|
nous espérons vivre? En proie
à une éternelle illusion. nous
attendons de l'amour noire
consolation. Eternellement a-
gissantes, nous attendons de
lui notre courage.

Sok
“L'amour est le grand =t:-

mulant de la vie, et, auoi
qu'on dise iv à pou de coc:
capables de le ressentir ave.
intensite, IF compre narmi cos

; : . . ; sion des Pecheries. >

| mais la bouche qui avait pro-|1878—Duel au pistolet entre Gam- 52
Fourtou.betta et M. de

On donna à Alain le nom dei 1885—Marche du général anglais
père de l’éloquencefrançaise.|
Chartier était l'homme de son;

célébre par son intrépidité en. Durant la Révolution fran-
1688. Son époux défendait le{caise, on avait conduit le ma-|
château d'Angoulême; pour, réchal de Mouchy au Luxem-
s'en emparer, on conduisit la: bourg (prison):
«duchesse à Ia porte de la cita-. était-il, que sa femme s’y ren-
delle, en la menaçant d'un: dit. On lui représente que
mauvais parti. si elle ne dé- l'acte
terminait pas le duc à se ren-, mention d'elle; clle répond ::
tre. Celle-ci arrivée près des, ‘Puisque mon mari est arrê-
remparts exhorta son époux à| té, je le suis aussi.”
se bion défendreet à ne point! 11 est traduit au tribunal ré-

ttre touché de sonsort. | volutionnaire: elle l’y accom-
On respecta le courage de! pagne. L’accusateur public

Marguerite, et le duc ayant|l'avertit qu’on ne l'a point
été secouru, elle entra en tri-; mandée: elle répond “Puisque
omphe dans le chateau. mon mari est mandé, je le

{suis aussi.’ Enfin il reçoit son
ZENOBIE, arrêt de mort; celle monte

reine de Palmyre avec lui dans la charrette
meurtrière. Le bourreau lui

Zénobie, la plus belle des: dit qu’elle n’est point con-
reines de Palmyre, le pays de'damnée: ‘Puisque mon mari

l’opulence et de la grandeur,'est condamne, je le suis aus-
était la fille d'un chef arabe si.” Telle fut son unique ré-
nommé Amron, fille de Dharf,. ponse. On les exécuta ensem-
fils d'Harsan. ; i ble.

Il est admis que sous le rap-,
port de la dignité féminine et:
te la discrétion, elle surpassa |
de beaucoup la fameuse Clé-;
opâtre, qu'elle admirait néan-

 

Les grands singes
d’Amérique (?) et le

 

moins et de qui elle descen- chainon qui manque
dait.

Toutes ses héroïques vertus LOT _
s'évanouirent cn présence| (Spécial à ‘L’Autorité
d'un conquérant romain, e: Nouvelle")
elle sacrifia indignement sa New-York, 21. — Le cor-
patrie et ses ministres. respondant de la “Chicago

Elle fut vaincue et réduite: Tribune” fait savoir que le
en captivité par Adrélien, en| professeur E. Ivanoy, biolo-
278, la cinquième année de giste russe, qui déclare avoir
son règne. obtenu la permission de l'Ins-

Pendant la courte durée de, titut Pasteur de faire usage
son règne, Palmyre fut com- de ses laboratoires africains,
me la capitale de l'Orient. On| est parti pour la Guinée fran-

raconte sa mort de deux ma-| çaise dans le but d'expérimen-
nières: dans l'une, on dit‘ter des croisements de goril-
au'elle se laissa mourir de|les et d’orangs-outangs avec
faim; dans l'autre qu’elle de-| des êtres humains, afin de
vint la femme d'un sénateur produire le chainon qui
romain et vécut jusqu’à un manque’, vainement cherché

âge bien avancé. jusqu'à présent, le “missing
: ink”.

MAINTENON, Madaine de Au moyen d'accouplements
entre divers singes et d’élimi-
nations successives, il tâchera
de produire d'abord un singe
de haute intelligence qu’il
ienalera d'accoupler avec un
être humain. Darwin en fré-

Françoise d'Aubigné, mar-
Juise de Maintenon, célèbre
*pistolière et éducatrice fran-
gaise, née à Niort en 16335,
marin le poéte Scarron, puis  Louis XIV en 1684. Elle mou-
rut le 19 avril 1719,
La lettre suivante qu’elle

éerivit en 1699, A Madame de
In Maison-Fort, religieuse à
Snint-Cyz, est rogardée com-/ attribue cet échec à ce que les| le travail,
me un chef-d'oeuvre de style yrands singes so reproduisent cache toule
Ww. de maison.

mira sans doute d'aise dans sa
| tombe. Le professeur Ivanov
déclare avoir essayé d’effec-

| tuer co croisement plusicurs
fois déjà, mais sans succès. Il

difficilement en captivité,

| 1881 —Mort

+

|

Prendergast, sur Manda.
lay, Birmanie, ce pays re-
fusant l'exploitation de ses
forats.

, 1889—La Commission Parnell ter-

Foix, du-, MARECHALE de MOUCHY ,
mine seances; le 129e

jour.

ses

de Soeur Therzsc de.
Jesus. !

1893—Terrible tempete de neige,
à Quebec. |

à peine v 1900—Mort de sir Arthur Sullivan.|
compositeur anglas

1902—Mort de Her, Krupp. fon- ‘

deur de canons, etc. .
d'accusation ne fait pas’ 3916—Mort de Jack London, a

Glen Ellen, Californie,
7.45 p.m., romancier,

1918—Premier emprunt canadien, :

pour la Grande Guerre de

1914.

1919-—Incendie à l'Université dej
Montréal. |

1921-—Mort d'Etienne-Em:le-Marie
Boutroux, philosophe. ;

1922-—Désastre a une mine de Bir-
mingham, Alabama.
Sainte-Cécile, patronne des
musiciens.

A,

|

Un livre de Mme Cécile:
Sorel: “La vie amou-

reuse d’Adrienne
Lecouvreur”.

Madame Cécile Sorel, de la
Comédie française, l'admira-
ble artiste que M. Gauvin nous
faisait applaudir à Montréal,
il y à à peine trois ans, manie
avec autant d’esprit la plume
que l'éventail. Le volume
qu'elle vient de consacrer à
Adrienne Lecouvreur nous
l'aurait appris si nous ne l'a-
vions su depuis longtemps.
Détachons de l'ouvrage ces
‘fragments où la grande comé-
dienne parle de son art, et la
grande coquette des choses de
l’Amour. |

“Le publie, qui critique
souvent la vie privée de l’ar-
tiste, 1a lui impose lui-méme..
Il exige d’elle expression veé-'
ridique des passions qu'elle
représente et qu’elle ne pour-
ra traduire que si son propre}
coeur a été ravagé. ll exige!
pour celle, autour d’elle, le;
luxe,l’éclat, car il lui plaît de;
songer qu’en quittant Ja scè-:
ne, la femme qui l’a charmé:
continue à évoluer dans l’in-;
vraisemblable, dans la ma-
fie, dans le rêve. L'artiste qui
devient l'idole du public est
bien celle dont l’existence pri-|
vée offre un alimént de roma-|
nesque et de merveilleux, cel-
de qui transporte sur le théâ-
tre une atmosphère de féerie.|
Ainsi, sans s’en rendre comp-
te, le public aime on elle cel
qu’il ne peut atteindre. Inca-,

  

 pable de comprendre l'effort,
la souffrance que
cette parade, il

voit dans ce =anpAaronoes

|

La Cote
du Pacifique

Que vous cherchiez le repos Où les amu-
tements, vous trouverez, au Canada mé-
me, d:s endroits au climat uniforme, où
passer l'hiver. A Vancouver ou Victo-
ria, de splendides terrains de golf, des
routes parfaites pour les promenades en
auto, et, dans les montagnes et À la mer.
des séjours délicieux au milieu d’une vé

. gétation lunuriante et de payssges char-
mants.
Ou bien, alles en California, le pavs
plein de charmes et de souvenirs, À l’été
éternel, où la brise chargée du parfum
des orangets en tleur, caresse délicieure
ment des toutes bardées de palmiers et
des sentiers qui courent sous des ber
cesux de feuillage frais. Là, des ter
caine de golf A la surface de velours, de:
jeux de tennis ombrages, des boulevard:
fleuris et des plages chaudes et <ablon
neuses s'unissent pour donner à cette
contrée un attrait ircésietible.
Le “Continental Limité” quitte Montréa)
tous les jours pour Vancouver. Des voi.
tures toutes d'acier, un appareil récep-
te radia, en plus d'un service parfait
et Ye paysages sublimes, font du traiet
par chemin de fer l'un des plus grands
attraits du voyage.

La Floride
La terre baigrée de soleil, étincelante de
joie. de fleurs et de toutes les beautés
tropicales où l'on peut se reposer e: s'a-
muser dans un mieu où tout est pas-
fait. Des plages dorées su: les bords
desquelles ne dressent des palmiers exo-
tiques géants donnent vue aur le bleu in-
fini de l’océan, des terrains de golf in-
comparables, de superbes routes, des
monuments historiques et des hotelleries
charmantes font de la Floride le paradis
de ctux qui sont en quête de repos.

Service de traina commode, par le Cana-
dien National, De Montréal, Ottawa et
Québec Je ‘Washingtonian** fournit un
service de wagons-lita directs pour Wash.
(Ngton avec te. <OTdETER(S COMMOGES de
12 à tous les endroits du sud. .

   
   
    

  

 

Four wilets reser.
vés, détails ot nu-
tres informations.
f'adrusser au bu-
reau de billets le
plus rapproché.

 

“sentiments dont tout le mon-
: du parle, que tous les livres!
‘analysent, et qui se rencon-,
trent très rarement, Les amou-‘
reux véritables sont de gran-
des exceptions. L'amour est,
un sommet, comme le génit..
Courant à haute tension, il

, faut, pour le subir, un coeur
solide, une âme bien trempée.
: C'est Jui qui fait accomplir
les pius belles actions, c'est
lui qui nous précipite aussi
{aus tes désordres les plus ex-
cessifs, Peu d'étres sont capa-
“bles de ces extrèmes. La ma-
‘jorité des hommes sont livrés
“à de médiocres passions, non
{seulement parce qu’ils ne sont
pas capables d'en provoguer
"de grades, Mais parce cp.
; sont plus incapables encore de’

 

 “les affronter.”LE Cartesd’Affaires-
i Percy Grainger, pianiste-
:compositeur, à l’Orphéum

cet après-midi

AVOCATS

A BAN GERMAIN, C.R.

RUL HOTRE-DAMT EST

Telazhvac: MAin 0901}
| De Perey Grainger. UVadni- =

jrable pinniste, que non- aa
plaudirons de nouveau i Op. TTT ETT

; pheum, cet après-midi ow 5,C2COVITCH, CALDER
the les principaux ceritique-rIneiD: ! & COHEN
n'ont pu faire autrements

pour définir son art et su ma- Avocats procureurs
inière, que d'emprunter Jjv RUE SAINT-JACQUES
noms des autres planistes ce- Main 5100-5101
lèbres, disant gue Grainger
avait la précision de Rachma-
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ninoff, la puissance de Fried- : 4 A, a ; ‘ Slat Larrea ha à tomne et d'hiver ! noue cuve as

man, la délicatesse de Cortot. 4 Maurie Deere LL : ’ cE ’
le veloute de Paderewski et le ou annonces.
fini de Godowsky. LAVERY & DEMERS |. oti !

Mais ce qui le carac.erise * Avocats et Procureur, 3 y ° , Ni *)
plus particulierement, c'est sa CT-JACQUE. Monreul 4: UtOr! € S Où ivy ’ i ; € !CONCEPTION EN tant que con- tels Harbou. La i nu Fal À NRA MA REA
cernant sa facilite d'iulupia- y na |. Cade adres Naas ! . i
tion de tous les genres con- * w#}y= !

. > ‘ ’ vs
Dis, st Vaste Érudition, sa ver. —- 2 ————een | poil “dv ce ‘
satilité. Enfin, 1 à comtervemeor
avec trés vrand —1ccè<s dane _ ; :

| tous les CENTOS, Cl au Concert, Pdirecteur de l uneraill Ç ! Se tere un slaisis de - au Cure” t nte le

ii atberde aussi facitement SU. Cv Lo -AD ; en _ communications our des asso tutlions 0, ub, va.tauteurs modernes qu'aneio, Bi il) g al . . Lo ,

jromartiques que realise On J Js Gi i dront bien nous fair: parcenis, 10e pot. risbs Lon.
ile verra d'ailleurs à + n oo …- . | les bienvenus comme les crand.
cerf, où il exceutera des pièce CET RME Adressez toute commun if

» de Bach Diahm- iin tal Ih Jai op 7 FA A J i 24522 aus DLT . ir
x * nu Saal . elm if “\ 31 2 » Sa: \ pe

| taibet }, I aure-Gra tres, ph | He er [1s {4 Rachel St \ 242 rue 5 nt De M.

Digan » vi Vy, à (qPhussy (Pagodest, Athol -— {
(plusieurs compositions de Cho- ’ TT CURTIS | Co[NE
(pin, ! mini Tm TI rm weemeeei ; IRCA COIN TY AVEN A = :, TS ari| Ce programme ue 11. | BESUCCIN D'AVENIR} BEDARD. RODOLPLL ELIIOTI & DAVID
Lave le meiliear re c ‘x 1FOUR UN DENTISTEY Espert-Comprable Cems Lae 1 à
plus grande oricinatice of an Me eT eee Hono Das d CORpeu! tre none à 0 ; &£ ec rte € nest 1 ‘ i .

pr : A | ! Tiemann tout ta to. Hu! SOIN! TL Ese 0-0 ot 7 -
Fahl ore ons None colt lecupe 10. mmc diate , M ! ES u Wor So
Cu evsrert de l'Orpheur r ! - - - rome er ands
peu dene que faire cr Con de Ave . . a 2, ‘i | Lauro!
tout ce que Montreal commu | LALRIER £& QUERBFS || Normandin & Desrosier Diner ct acteteurs
dd ernaisseurs et de voriy- © : or; Ge D ‘ - . vo Lo v=. sx year { Courtiers en Assurances
bi anetemuties pour Tee © $E5.00 par wen ;

‘ des maisres di Ce, TL. EST 4044 (232RUE SI-JACQUES “team a ‘ ; ur
‘ Tél, Maun 3953 féb Mn 45 02 Monts Cond
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Les ares ae le canal

Lachine loa. cn 1895 (la alors

39 ans que l'on buxssait is vière ccolsen.=

EL CTFTONDEFE EX
= : VOLT IN 45 La KL EN :SY =mRÉ175 6eee

votre arrière-
o_o) re ” Pa TOE ACI

dl SARRSEET
   

 

    
  

e
T

B
e
Th
i
A
L
S

~
~
m
n

 

I
e
p
e
e
S
R
  

      
        

  

 

   

  

 

  

   

  

 

    
  

  

  

grand-père
TERTIONERC1

v

      

    

PEera  
  

   



 

°#, Uck, Kanduit, Blue Ridre.

  

 

   

 

   

L'AUTUKIEE NUVUVELLE, IMUINERKLAL, DIMANCHE, 22 NOVEMBRE 1925 VOL. XH-—No *49
 

 

  

 

 

 

 

Ouverture du HockeyProfession
LE MAAA L'EMPORTEOUVERTURE DE LA LIGUE

MONT-ROYAL, APRESMAI

 

La ligue Mont-Royal fera l'ouverture officielle de sa saison, cet

Après-midi, à l’Arena Mont-Royal. Trois parties y serent jouces

La progremme d'exhibitions qui à «te donne, dimmnche dernier, au

profit de l’aul Paquelte, à attire une foule de pis de tros malle per-

tonnes. I est a dive que les joucurs qui sompossient les equipes avaient

été recrutés parmi les meilleurs amateurs de la ville.
Les clubs, qui composent !x tique fAfant-Royal, peuvent

avec ceux de la ligue senior

Il suffit de mentionner les noms de Rover

Goudreault, Mondou, Bo:leau, Dagneauis, Roy.

marquer la qualité de jeu qu’on verra dans cette lieve,

Le Saint-François-Nav er, le club qui parait le plus dangereux

cette année, sera aux prises avee te Tacoma dans la seconde partie #5

programme. Les Irlandais se prenosent de lui faire une lutte acharnée

rt Ja partie promet d'etre tres interessante.

Les joueurs de la lirue ont pratique toute ba 2emaine et ale

rrande forme.
Un programme special ‘ € |

du public qui pourra de cette façon suivre (vieux les joueurs su:

au moyen des numero. que portent tous se. joueurs.

Voici le programme de cet apres midi:

Tacoma vs Saint-Français-Nevier.

C. P. Verdun vs Saint Anthonv.

Champêtre vs Eurela.

rivalirer

Pedaeault,
pote bien

Carrite-,

Colonnier

sont en

pour la tique Mont-Royal rrra à lu disposition
La rlace
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mégarde: Arbitration, Dance <2nten d- défendre son titre
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SEPTIEME COURsE —-

mille et demi—Goeorge Do
Mar 100 W, Harvev, 9.20, fe leone & rencontrer te
5.10, 3.20: Pilerim 105 Pip. BOrro entre les 5 et 15 sep-

de la ligue,

SUR LE CANADIEN NATIONAL
Le Canadien National, champion intermediaire de l'Union de rugby

de Québec, a joué à Westmount, hier après-midi, avec le M.A.A.A. dans
une partie excitante devant unc assistance de près de quatre mille
amateurs.

La partie a cté très intéressante en raison de la r:valité des deux
clubs

Le record établi par les joueurs des Chemins de fer Nationaux,
cette année, semblait être un gros atout contre les joueurs du Montréal. |

l'Union Jack flottait à demi-mat à l'occasion de la de la
muet de la reine mère.

Malgré le beau jeu du Canadien National, il dut plier devant le
M.A.A.A. qui gagna la partie par un résultat de 3 à 2.

Composition des équipes:

mort

C.N.R Position M.A.A.A.
Watkins Aile McCais
Murphy Demi Russell
Burnham Demi Booth
Nelson Demi Whittall
Harrison Quart Shepherd
Smith Snap Parkes
Hollingworth Aile int. Work
Godwin Aile int. Starke
Miller Aile centre Foran
Noseworth Aile centre Ryan
Oakey Aile ext. Anderson .
Grozier Aile ext. MiH

Juge-—T. Murray, Arbitre—G. Hughes. Juge des lignes, W. Bell.
Substituts — C.N.R. : Taylor, Burnfield, Lampton, Dilon, Barker,

Noel, Stockton, Dawes, Giles,
Substituts — M.AA.A. :

Lewis,

hurst, Lane, Colon.

Hamilton, Wright, Adams, Consiglio,

  

EST DEFAT
PAR LE CLUB OTTAWA

Ottawa, 22. — Le club lo-ithousiasme. Le résultat fut
cal à défait le Victoria, hieride 2 à 0 en faveur d'Ouawa.
soir, dans une belle partie, Composition des équipes:
d’exhibition. Les joueurs lo-

VICTORIA

, ; Victoria Position Ottawa
caux ont mene rondement au gon But Connell

vours de toute la joute. Fraser Défense Boucher
de M emicr point a Co “N° Halderson Défense Clavey
srema inate of aL tta- Meeking Centre Nighbor
wa. en 1b minutes et =o. Shepperd Aile g.  Denneny

Dans lu dernière période, Alderson Aile d. H. Smith
ve fut Nighbor qui lanea dans
te filet pour le club local. Substitutes — Victoria:

La partie s'est jouée devant Loughlin, Frederickson, Hart,

un grand nombre d'amateurs, Oatman: Ottawa: Gorman,

ct au milieu du plus grand en-. Smith, Fennegan, Kilres.

le Canadien aura
une forte équipe
de Jeunes J-uzars

Maintenant que les deux
clubs locaux de hockey “ro-
fessionnels ont été vus 9 'oeu-
vre ci juvés, l'opinion est - 4, .
re ues ; bi Co a approche de Pouverture de

qu'ils ent un aussi grand avan- . 22 Lo
Lie saison de hockey qui sera

tage dans la course au cham-} ;
; ) . Finaururce, Je bonne heure. enpionnat que tout autre club décembre. à Arena

de la Ligue Nationale de hoe-l 00 14 NES
Royalov actuelle JI - :

key actiellement Actuellement, tous les clubs
qui composcront la ligue pra-

tont

 mr

les employés du
tramway ont ne

lique de hockey
Un grandenthousiasme se

manifeste parmi les employés
des différents départements

 

|

En autant que les deux nu!
tres clubs canadiens vont. cajtiquent ao
peur naturellement <upposert © prevoir une saison
qu'ils seront plus forts gue laf lante.

suson dernière, pour la raison
que les équipes se composon}
de jeunes reertes et pleines
d'ardeur.

Levy Len?

Los officiers de da igus en
sont Venus à UNe entente avec
le gérant de TArcna, Un soir
Étant réservé pour UN + partie

On doit considérer que 1, chaque semaine.

club Canadien est aussi fort eut Cinacents billet= de saison
homologue que tout autre! AN déja été vendus ce qui
club de la ligue. démontre inter: GUI Su Cults

taie chez les emploves. Cha-
que club de lu ligue rivalisera
pour décrocher le champieon-
nat pour l'année 1926.

Plusieurs coupes en argent

Le club Ottawa para etre
un adversaire redoutable cet-!
te saison, car il a gagnée les
deux parties d'exhibition:
jouées avec les Cougars”, d'une grande valeur ont été
champions du monde. ; données par les officiers de

Son jeu individucl est par- la compagnie pour activer
fait et toute l'équipe joue avec! l’ardeur des Joueurs.
un ensemble parfait. | Une assistance monstre as-

Léo Dandurand.  cepen-'sistera à l'ouverture de la Hi-
dant, à une équipe qui est dey gue. Les officiers de la ligue
taille à lutter contre tout club} sont: W. Gathercole, prési-

dent: J. Magnan, vice-prési-
Nous ne pourrons pas en-{ dent: R, l’oupon, secrétaire:

core nous prononcer, tant quet À. Byers, trérorier: Louis Des-
hes clubs ne se seront pas ren-| jardins, chronométreur offi-
contrés, © viel,

 

Jennett, Carruthers, MacDonald, Robinson, E. Patterson, Dew-|

de la compagnie du tramway;

Mont-|

 

 

nel à l’Aréna, Samedi, le
 

OUVERTURE DE LA LIQUE
PROFESSIONNLLELE 28

, C'est samedi prochain, le 28 du courant, que s'ouvrira la saison de
la ligue professionnelle de hockey à l’Arena, alors que le Canadien ren-
 contrera le Pittsburgh.

Jeudi, le 26, le Pittsburgh jouera a Boston,
! officielle de la saison de la ligue,

Les Montreéaluis ont eu l'avantage de voir à l'oeuvre le Canadien
! contre les champions du monde au Forum, cette semaine. On a pu
constater que Leo Dandurand avait mis sur la glace une très forte

, Équipe. to. :
Eien que le Canadien ait été battu par le Victoria, ce n'est pas à
que le Canadien ne débutera pas par une victoire.

: Le club Pittsburgh devra opposer une solide défense contre le
| Bleu Blanc Rouge s'il veut triompher. Ce club sera, toutefois, privé
de son gérant, Odie Cleghorn, qui est retenu à sa chambre depuis quel-
ques jours par un cmpoisonnement.

i Joliat, du Canadien, s'est blessé au genou mercredi soir en venant
er collision avec Holmes, gardien des buts du Victoria, et il n'a pas

| pratique hier, mais le médecin dit que dans deux ou trois jours, il n'y
| paraitea plus et qu'il sera parfaitement en mesure de jouer comme si
* rien n'était arrivé. Ce n'est pcs un accident sérieux.

| c'est peut-être un mal pour un bien, car le médecin lui a fait prendre
Georges Vézina est toujours au lit, souffrant de la grippe, mais

une bonne purée qui lui évitera sûrement d'être malade pendant la
i balance de la saison.

Les autres joueurs pratiquent ferme sous l'oeil attentif de Léo
| Dandurand qui attend l'ouverture de la saison avec confiance.

 

Ce sera l'ouverture

“dire

et à Niagara, la semaine prochaine. :

"QUEEN'SL’EMPORTE
SUR BALMY BEACH

Ahuntsic sera doté
d'une belle patinoire

à Art A . jt 22 -Ahuntsic sera doté, cet hi-' idéale a favorisé, hier upces-midi,
ver, d'une elle patinoire.!la partic de rugby entre Balmy
C'est grâce à la générosité | Buach St Queens, pour, le cham-

. . 3; . { pionna semi-final. Ce fut !a pre-
d'un groupe de citoyens de: mière belle journée, cel ausonine.
cette localité que les jeunes Le terrain était sec, ct propre À
gens pourront s'amuser ferme dee Joute de ce genre. Queen's a

au cours de vette saison. Une (Miguthé par un résuitae 21
. . A od
installation de premier ordre
permettra du patiner le soir.
Plus de cent ont

{Les vainqueurs iront à Ottawa,
sumedi prochain. rencontrer lv

ae personnes Big Four”, champion de l'Est.
déjà fait application pour de- Quand la partie commença, il y
venir membres de cette nou- avait une foule de 12,000 jer

velle organisation de hockey i*nsines:
qui sera vous te vontréle du ° :

club des amusements d'A- Balmy Beach Pos'tiors .Queeu's
{ huntsiec. i Ponton Aile Britton

Cawke Demi Batstone

Voici le résultai des clec- Smith Demi Leadley
tions des officiers et des nou- Fohertaon Quart 6 MeRelvie
“quatre 0? vy rT i : ar saldw.nveils membres: ; Mamhn Snap Lewi-

. :, ‘Crowe Intéricur Muirhe:
Patrons honoraires:  RÉV. Opden Intérieur fulrhead

Albert Benoit, curé: Alfred Reeve Centre J. MeKelvie
Legault: président honoraire, Pers ponte por
J, A. E. Gravel, CR: pre- poith (xberteur Toms
sve Re RES ; cith Extérieur Walker

miers vice-présidents honorai- ; ; !

res :MM. H. Quevillon et D. Pa be Crosier. Monn
a. Naf i tot. almy Beach zier, Menzie,

1, Lorrain, chef provincial: porter, Snyder, Stronach, Robin-
tleuxièmes vice-présidents ho-
noraires: J.-B, Peloquin et

t Louis Latendresse; seerétaire
honoraire : Elzéar Grenier.
{ 1

| Membres honoraires: Ar-
“thar Corbin, R. Candlish, Fu-
gène Bernier, Henri Lebeau,

:J.-H1, Derthelet. Napoléon Ar-.
cand. Henri Sauriol, Octave
"Hogue, Arthur Fortin, F.-X.
Lebrun, J.-A. Joncas, Léonard’
Pag’ Geo. Lebel, Hector Paie-

son, Houps, Hevenor, Queen'sChantlor, Voss, Mun-
deil, Airth, Wrigiit, Howard,
Brown, Skelton

Auge: Nez. De Grouchy, Toronto.
Arbitre: Joe O'Brien, Mnotreal:

juge des lignes, Frank Shuueh-
esse, Montréal.

 

NOUVELLE LIGUE
PROVINCIALE DE

"ment, Jos. Gagnon. J.-U. Bou- :
Lodvi Voile Canon, S. La. HOCKEY SENIOR

perle, Antoine Limoyes,  Al- Ce
ber* Pigeon. J.-A. Bonneau,
Frioest Latendresse, J.-N, Pri-
meau, Rodrigue Langlois,
Tnacréde Meilleur, C.-H.
Lyons, Alp. Verville, Armand
Carrières OR Weiss, A-G.

Young Dr Ernest Gariépy,
Eugene Themens, S. Saint-Ar-
awd, Di Elzéar Lapointe, Ul-

Une nouveile ligue professions
nelle de hockey senior sera tout
probablemen: formes pour cet hi-
ver, Cet ce qu'a annonce, Hier
aprés-uridi, le president Champlain
lretencher. de 12 Tgue athlétique
Spalding, Cette ligue comprendra
trois clubs en dehors d- Montreat.
un de cette ville, ot un autre de
l'autre côté de la frontière.

M. Frovencher a déclaré qu’il
rie Rock. Aimé Rolland, J.-P. avait reçu une communication de

Leslauriers, Gustave Lavigne, valleyfield ; l'effet que ln que--\ ,’ tel proie: sera considérée
Alp. Sauscreau. Johnny Ber- Jo d'a tel prose. sera cons'dérée
(rand, Oscar Lanetot, Blaise coe Ligue comprendrait Val-
sourgeois. Adélard Gravel, Jeyfield. Huntingdon, Ormstown,

J.-18, Bock, A. Musy, R. de, Maple Leaf, «le “Montréal, ou Ma-
va, 2 : : : ~ done, N.-Y. En dehors des joucursG andpre, Leo Blondin, PF; qu'on recrutera dans ces villes,
Gravel, Jos, Forget, J.-B. Fa-: d'autres seront approchés pour
fard, A, Maillet. ;iouer pour un des clubs,-a ajouté

; _ . M, Provenchca
;  lExécutif: président, Hector:
 

 

:J. Lellevre: ler vice-prési-; ,
dent, Paul-Emile Bernier; F th Il A cat
_Zième vice-président, Vianney 00tDa mericain
; Arcand; secrétaire, Marcel -
Gravel: trésorier, Fernand'{ Harvard 0, Yale 0.

| Corbin. Syrncuse 17, Niagara v.
. . Springfield 17, Providence JS.

Directeurs: Philippe Ga-.} Canisius 9, St. John 6.

gnon, Emile Grenier, Jean | George Washington 59, Buf-
Joncas, René Boudrias, René. falo 0.

Columbia 46, Alfred 0.
Pagé, Hercule Paiement, René Fordham 0, Georgetown 27.

Le Canadien a refusé les deux invitations d'aller jouer à Hamilton ;

| Gagnon, Jean Fortin, capitai-
ne, et Henri Lebrun. assistant,

Hogue, assistant.

 

Si isolé que soit un solitaire il
reste cepaœudunt un être collectif.

B. Sauriol, gérant, et Bernard’

Lehigh 0, La Fayette 14.
Muss, Aggies 6, Tufts 4,
Nodwich 3, Middlebury 0.
lutgers 7, N. Y. University 6.

1ÿ Army 44, Ursinus 0.
Michigan 35, Minnesota 0
Ilfinois 14, Ohio State 9.
Brown 38 New Hampshire 14.

UN
La séance de boxe du club athlé-

nument National promet d'être un
événement de double intéret, Elle
servira d'introduction à un pugi-
liste de couleur qui a fait gran-
dement parler de lui aux Etats-
Unis et que l'on verra à l'oeuvre
contre un compatriote dans la per-
sonne de Jack Ward.
..Ce sera "Big" Jim Stone, de
Chicago, un colosse mesurant six

i pieds cinq pouces, possédant de
itres longs bras, dont une gauche
dangereuse et qui est tres difficile
à éviter.

D'un autre côté, dans la semi-
finale, on verra Sylvie Mireault,
dont le record devrait inspirer une
crainte à tout boxeur poids plume.

Si Mireault sort victorieux. on
i doit de le mesurer avec “Kid”
oy.

 
Johnny Mars est un boxeur de

i premier ordre. Ce combat sera as-
turément une exhibition de pugilat

teurs qui y prendront part.
Si Mireault bat Mars, demain

soir, il est fort probable qu'une
rencontre avec “Kid” Roy soit ar.
retée dans le plus court délai. On
peut s'attendre à ce que Mireault
livre le combat de sa vie.

 

SEANCEDE BOXE QUI SERA

tique Régal, demain soir, au Mo-'

qui étonnera les centaines d'ama-.

e28
GRAND EVENEMENT

 

; La finale sera cgalement des
‘plus intéressantes. “Big” Jim
; Stone fera face à Jack Ward. Ce
+ dernier est bien connu dans l'a-
Irène, et de son côté Stone a un
< record qui peut faire peur à fout
| boxeur poids lourd.
“M a livré des combats nuls con-
, tre Coffrey, Sam Langford et Biil
Tate, autres pugilistes de couleur
comme lui.

—

Il a obtenu la décision sur wut.
tling Ghee, Jack Thompson,
“Rough Hourse” Williams, Sam
Cole, Bat:ling -Gro, Thamos e*
Jack Townsend. J) a soutenu 3%
, combats, en a gagné scize en orrt.
tant res ndversaires hors de cons.
bat et dix par déc'sion. I! a fait
match nul six fois et a perdu deux
décisions.
On le considere comme un se-

.cond Harry Wills,
If est d'une vitesse a toute

épreuve et il peut corner indiffé-
remment des deux poings.

: I est en excellente f=r—-
‘Jack Ward devra se au< <
ctroitement s'il ne veut pa
quer d'être mis hors de «-
des les premieres rondes.

Il y aura, outre ces deux c--
, bats de dix rondes chacuu, dex
préliminaires de six rondes.

 

LES HOMMES FORTS
25

 

Mercredi, novembre. à

8 h. 30, aux salles du club, No

294 rue des Seigneurs, assem-

Llée générale de la section de

raquette. Ordre du jour, rap-

port du secrétaire et élection

pour la saison 1925-26. Tnns

les membres anciens et nou-
veaux sont cordialement invi-

tés et doivent se faire un de-

voir d’être présents,

Aux employés de la
.

Pale tre du National
A l’occasion de la Sainte-

Catherine, la sous-commission

des réunions sociales est en

train d'organiser une soirée
afin que les membres puissent

fêter comme il convient lu

Suinte-Catherine.

lu direction des soirées socia-

les, à choisi une recette pour

la confection de la tire qui
scra distribuée aux personnes

présentes.

Cette tire sera de première

qualité et chacun pourra l'éti-

rer à son goût, car elle réuni-

ra lu qualité à la quantité.

l'uuires attractions seront

aus<i 61 programme.

Un orchestre comprenant

sin artistes fera les frais de la

musique.

Les membres, leur famille
vi leurs amis seront les bLien-

Vents,

Comme un grand nombre

de personnes assisteront pro-
bablement à cette soirée, la

direction a fait imprimer des

cartes. Ceux qui veulent s’en

procurer peuvent dès mainte-

nant s’adresser au Bureau de
la Palestre. Ajoutons que lv
prix d'entrée reste le même.

M. Félix Desrochers, lo
nouveau président. du Natis-
nal, vient d'adresser une lat-
tre à Tous les employés de la
Palestre leur demandant ieur

jentière =collaboration afin
| d'assurer le succès et la bon-
ne marche de l'Association.

M. le président exprime le
‘désir que l’ordre, ia discipli-
ne et la courtoisie règnent au

| National. Nul doute “ue cha-

 
dans l'intérêt de notre Institu-
tion.

M. W. Croteau, qui assume;

En mon nom personnel ct
au nom du bureau de dire<-
tion, je viens dire ‘Bon'om”
a lous ceux qui coopérent
avec nous à l'administwvujnr
de notre palestre.

Dan sl'intérèt de curte sie
niere, me serait-il permis da
vous rappeler certains prinei-
pes dont l’application contii-
biue grandement à a-surer 1»
bieu-etre de toute institution”

; Si vous voulez bien travail-

t

ler, vous devez aimer au <i
{l'institution qui requiert vos
services, Notre palestre ne
merita-t-elle pas votre encou-
vagement? C'est une institu-

“tion nationale et tout Cana-
Lanuls =u doit dans sa

|
sphère de travailler à son
maintien. De ce chef, les ser-
vices que vous rendez ne doi-
vent pas simplement consis-
ter en une remuneration de
votre travail, mais bien plutôr
etre une coopération à une
oeuvre nationale. Alors, seule-
ment alors, vous serez dispa-

| sts à remplir votre devoir et
ltout votre devoir envers l'As-
sociation,

Assemblée du’ Richmond
+

| Cest demain soir qu'aura
jlieu le tournoi amateur de
i force, au club Joffre, angle
"des rues Frontenac et Notre-
; Dame.
; Le prix étant à la portée de
+

| tous, les amateurs voudront
; s'y rendre.

Angers à qui Nousous
: parlé du fameux Sheldon, de
Toronto, qui fait un jeté d
1385 livres au bout de- brus.
| nous à répondu: Si fort soit-il,
(it verra que la province de
| Québec peut produire des
hommes capables de lui tenir
tête. Je cruins moins Sheldon
que Lortie qui, à Mon point du
vue, est le seul adversaire sé-
rieux sûr les rangs, sans vou-
loir pour cela mépriser la va-
leur réelle des autres coneur-
rents.”

Qu'on se donne le mot d’or
dre pour ludi soir, au Joffre.

Angers auräit fait un jeté
de 221 livres lors d’une pra-
tique, épaulement d'un temps,
et le même chiffre est rappor-
té de Œbvanni, de Hamilton.
On s'attend d’avoir une

foule pour ce tournoi:
 

HEROUX — A Montréal, le 20
du courant, à l'âge de 51 ans, est
décédé Zacharie Héroux, entrepre-
neur, époux de llose-Iélima Vil-
bon.

Les funérailles auront Velun-
di, le 2H du courant,

Le convoi funèbre partirn de sa
demeure, No 9 rue Villeneuve
Quest, 5 7 heures 30, pour se ren-
dre à l'église St-Enfant-lésus du
Mile-End et de là nu cimetière de |
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RMITI IA, ure srersios,

AE akaPicknell, photographie illustre le jeu de trois joueurs qui veu-
Jani atiraper la bulle.   se   


